
Pressenti par M. Vincent Auriol
le radical Henri Queuille

a commencé ses consultations

LA FRANCE A LA RECHERCHE D'UN GOUVERNEMENT

Il donnera aujourd'hui sa réponse au président de la République
qui a essuyé hier un refus de M. Edouard Herriot

Les consultations
de M. Vincent Auriol

PARIS. 8 (A. F. P.) — Le président
do la Républ iq ue  a reçu au cours de la
matinée les deux leaders communistes.
MM. Jacques Duclos et Maurice Tho-
rez. « Nous avons dit au président , a
déclaré M. Jacques Duclos , que les évé-
nements de ces derniers jo urs avaient
confirmé que c'est un gouvernement
d'union démocratique qui s'impose. »

M. Vincent Auriol a reçu également ,
M. Maurice Schumann . président du
M.R.P.

M. Herriot
décline l 'honneur...

PARIS. 8 (A.F.P.). — Le président de
la République qui a repris ses consul-
tations à 15 heures, au palais de l'Ely-
sée, a reçu M. Edouard Herriot. prési-
dent de l'Assemblée nationale.

A l'issue de la réception de M.
Edouard Herriot, le communiqué sui-
vant a été publié : c Le présiden t de la
Bépublique a offert au président de
l'Assemblée nationale la mission de for-
mer le gouvernement. M. Edouard Her.
riot a remercié le chef de l'Etat, mais a
décliné cet honneur. H estime que la
présidence de l'Assemblée nationale lui
impose à l'égard de la constitution qu'il
a promis de défendre, et du régime ré-
publicain , des devoirs auxquels il en-
tend ne pas se dérober ».

Le communiqué ajoute enfin que de-
puis son retour de captivité, M. Edouard
Herriot est souffrant.

M. Queuille pressenti
PARIS. 8 (A.F.P.). — M. Queuille,

viec-présldent du parti radical, a décla-
ré à sa sortie de l'Elysée qu 'il avait été
pressenti pour former le nouveau gou-

vernement et qu'il donnerait sa réponse
à M. Vincent Auriol jeudi en fin de
matinée.

La carrière politique
de M. Queuille

PARIS, 8 (A.F.P.). — M. Henri
Queuille . né en 1885. fut député de 1914
à 1935, puis sénateur de la Correze. Il a
été successivement de jui n 1924 à no-
vembre 1934. ministre de l'agriculture
dans les cabinets Herriot . Poincaré,
Chautemps. Paul-Boncour , Daladier,
Sarraut et Doumergue , ministre des
P.T.T. dans le troisième cabinet Her-
riot (1932). de la santé publique dans
les cabinets Steeg et Flandin . ministre
des travaux oublies dans les deux cabi-
nets Chautemps (1937-1938) et de nou-
veau ministre de l'agriculture dans le
cabinet Daladier de 1938 à 1940. Dans le
cabinet Paul Reynaud du 21 mars 1940,
il était chargé du ministère du ravitail.
lement.

En avril 1943. M. Queuille rejoi nt le
général de Gaulle à Londres, en no-
vembre 1943, il est nommé commissaire
d'Etat dans le comité français de la
Libération nationale d'Alger. Rentré à
Paris le 2 septembre 1944. il est élu vi-
ce-président du oarti radical. De nou-
veau élu député de la Corrèze à l'As-
semblée nationale , il est élu vice-pré-
sident du groupe radical avant de rem-
placer , le 29 janvier 1947, a la présiden-
ce du groupe, le président Herriot.

Enfin,  il est ministre d'Etat dans le
gouvernement André Marie, et minis-
tre des travaux publics et des trans-
ports, dans le deuxième gouvernement
Schuman.

Le point de vue de la C.G.T.
PARIS, 8 (A .F.P.). — Le bureau de la

C.G.T. "a ten u mercredi matin sa réu-
nion hebdomadaire qui a été consacrée
particulièrement à la crise gouverne-
mentale.

Dans le communiqué, puiblié à l'issue
des délibérations, le bureau confédéral
constate « l'opposition grandissante des
masses populaires à une politique réac-
tionnaire » et demande à tous les tra-
vailleurs de s'unir en vue de permettre
la constitution d'un gouvernement
«d'union démocratique assurant la réa-
lisation des revendications de la classe
ouvrière libérant la France de la tutell e
étrangère des trusts capitalistes ».

Lire en dernières dépêches
notre téléphone de Paris sur
la crise française.

EN PLEIN GÂCHIS
Le deuxième ministère Schuman

aura vécu ce que vivent les roses.
Mais hélas ! les débats du Palais-
Bourbon n'en ont pas l'odeur et ce
ne sont pas des fleurs que l'on se
jette dans cette enceinte. La _ chute
du cabinet , à la première prise de
contact avec l'assemblée, constitue la
meilleure preuve qu 'il n'est plus pos-
sible, en France, dans les circonstan-
ces présentes, de rallier une majorité
autour d'un programme.

Le premier gouvernement Schuman
et le gouvernement André Marie ont
été renversés par les socialistes, par-
ce que ces gouvernements se pronon-
çaient pour une tendance antidirig is-
te. La nouvelle équipe Schuman n'a
pas vu le jour , parlementairement
parlant , parce que la droite gaulliste
ou non-gaulliste et le centre modéré
ou radical ne veulent pas entendre
parler d'un programme socialiste au-
quel , dangereusement, le président du
conseil avait fini par se rallier. De
plus, dans les deux cas, les commu-
nistes se sont cantonnés dans l'oppo-
sition.

II n'y a pas de raison dès lors pour
que cette situation, avec ses mêmes
cléments négatifs, ne se répète pas
lors de la formation de n'importe
quel ministère. On parlait hier matin
de M. Herriot. Outre que c'est un
homme usé et fini , tout comme M.
Paul Reynaud , on ne voit pas pour-
quoi il réussirait là où ses devanciers
ont échoué. Même un « grand minis-
tère » ou un cabinet de « salut pu-
blic » exige l'adhésion des partis qui
sont sollicités d'y partici per. Il faut
aboutir à l'établissement d'un pro-
gramme commun. Aucun parti n'est
en mesure, dans le climat actuel , de
renoncer à ses positions doctrinales.
M. Queuille, dernier poulain de M.
Auriol , va en faire l'expérience à son
tour.

Dans ces conditions , il n'est qu 'un
recours possible : l'appel à la nation.
La dissolution est devenue possible
maintenant que deux votes négatifs
de l'assemblée ont été acquis 
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moins de dix-huit  mois. Si les dépu-
tés ont encore un semblant de bon
sens, s'ils pensent que tout de même
leur avantage particulier doit passer
derrière l'intérêt national, ils feront
le geste que la nation attend d'eux.
De nouvelles élections , du reste, ne
sauraient être une panacée. Tout au
plus , pourraient-elles donner une in-
dication politique pour sortir de 1 im-
passe présente.

ms m/ ms

Il est intéressant à ce propos de
relever ce qui se passerait, si la dis-
solution venait à être prononcée. En
vertu de la constitution , les ministres
du dernier gouvernement resteraien t
à leurs postes ju squ'à ce que la nou-
velle assemblée soit à même de fonc-
tionner, aux seule-* exceptions du
président du conseil et du ministre
de l'intérieur. La direction du cabi-
net provisoire passerait au président
de l'assemblée, soit à M. Edouard
Herriot et c'est lui qui , après entente
avec les groupes, désignerait le mi-
nistre de l'intérieur, position-clé en
période de scrutin. Ce oui , d'ailleurs,
provoquerait pas mal de remue-me-
nace.

En outre, les représentants des
principaux groupes seraient appelés
comme ministres d'Etat à faire
partie du « ministère électoral »,
ce qui permettrait... aux
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munistes d'opérer leur rentrée gou-
vernementale tout au moins momen-
tanément. La droite siégerait égale-
ment  au conseil. De toute évidence,
la France irait au-devant d'une pé-
riode fort agitée, d'autant plus que

les pressions sociales s'exerceraient,
comme bien on pense, sur l'Etat fai-
ble, divisé et « provisoire ». Mais, au
bout du compte, l'opération chirurgi-
cale vaudrait mieux encore que le
gâchis présent.
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Ce qui se dégage de ce sombre ta-
bleau , c'est que, de quelque côté
qu'on y regarde, la constitution de la
Quatrième république est décidément
bien mal « ficelée », En période soi-
disant normale, elle accorde aux par-
tis de telles prérogatives que le fonc-
tionnement de tout gouvernement se
révèle impossible. En période de cri-
se ou de dissolution, elle accumule
les obstacles et les difficultés et fa-
vorise le climat des pires agitations.
Il apparaît maintenant combien a été
lourde la responsabilité du M.R.P.
qui — malgré les avertissements du
général de Gaulle — a contribué, en
1946, à la faire passer, en se berçant
de l'espoir fallacieux qu'il serait tou-
jours temps par la suite de l'amélio-
rer.

D'un mal, on ne tire jamais un
bien ! René BRAICHET.

Après le congrès magique international de Lausanne
L'ART DES ILLUSIONNISTES

« C'est charmant et cela ne fait de
tort à personne ; il est malheureu-
sement peu de chose aujourd'hui
dont on en puisse dire autant ! »
Ainsi s'exprimait, au sujet de l'art
des illusionnistes, M. Jean Nicollier
à côté duquel je me trouvais durant
une séance de concours.

Le Congrès magique international
qui vient de se terminer nous don-
nait , du reste, l'occasion d'admirer
des tours extraordinaires > 

opérés par
quelques-uns des plus célèbres spé-
cialistes (amateurs et professionnels)
d'Europe et d'Amérique.

' M. Nicollier ju èeait des perfor-
mances de ces modernes magiciens
en fin connaisseur; N'est-il pas mem-
bre actif du club de Lausanne . Une
telle société n'existe pas encore à
Neuchâtel ; pourtant notre ville et
notre canton comptent d'excellents
amateurs : Nessi et Ericson . pour les
appeler par leur nom de guerre , sans
compter le très dynamique Marius ,
et d'autres plus cachés.

La Suisse pourtant possède plu-
sieurs clubs, diverses revues spécia-
le et quelques illusionnistes de hau-
te classe, tel Zano à la réputation
méritée et qui présente des numéros
parfaits, avec une rare élégance . Et
je citerai aussi Jaques Miltour , dont
le pseudonyme est tout un program-
me, sans compter les animateurs
d'aujourd'hui : le professeur Rex à
Genève, MM. Oscar Rey à Saint-Gall
et Emile Crosa à Lausanne. M. Crosa
vient d'assumer la lourde charge de
président du comité d'organisation
du Congrès de Lausanne , et il s'en
est merveilleusement acquitté.

Rappelons en passant la mémoire
du professeur Magicus de Genève,
mort en 1925, oui de la «villa magi:
ca » où je pénétrai souvent en ami
de la maison, prodigua sans cesse
ses conseils et ses encouragements.
Sa bibliothèque, sur le seul art de la
prestidigitation compte (elle existe
encore) près de 2500 volumes
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chambre secrète une multitude d'ap-
pareils dont beaucoup de son inven-

tion , sont utilisés par les prestidigi-
tateurs de tous pays.

Bien entendu , il ne s'agit pour tous
ces messieurs que de «magie blanche
qui , naturellement, s'oppose à la ter-
rible magie noire d'antan et à l'oc-
cultisme ; elle n 'est basée que sur des
phénomènes naturels et ne repose
que sur le savoir-faire et l'adresse de

Agé de 15 ans, Dominique , le cadet des magiciens français est déjà un maître
de la magie blanche.

ses adhérents, sous le très joli sym-
bole du lapin blanc qui surgit du fond
d'un chapeau haut de forme en agi-
tant pattes et oreilles.

Ce congrès pacifique où, en ces
temps troublés, l'illusion est distri-
buée comme un baume bienfaisant,
est le second depuis la guerre. L'an
dernier, il eut lieu à Paris, sous la

présidence et la direction du Dr J.
Dhôtel et de M. Sardina, hautes per-
sonnalités en ce domaine que nous
avons revus avec le plus grand plai-
sir à Lausanne. Le Dr Dhôtel , auteur
d'un ouvrage volumineux, déjà clas-
sique, la « Prestidigitation san*. ba-
gages », s'est occupé au chef-lieu vgu-
dois, avec un groupe de délégués de
plusieurs pays, de doter la Fédéra-
tion internationale les sociétés de ma-
giciens, fondée en 1947, de statuts et
d'organes directeurs.

Mais les trois cents participants
du congrès de Lausanne ont assisté à
bien d'autres choses : des concours
au Foyer du théâtre, strictement se-
crets, des galas privés et deux grands
galas publics qui eurent un énorme
succès, car on y vit les tout meil-
leurs prestidigitateurs, escamoteurs,
manipulateurs, ventriloques, menta-
listes (ou cerveaux d'acier), etc., en
des numéros réellement sensation-
nels. Il n'y avait pourtant rien là
d'une représentation de music-hall,
la prestidigitation étant un art d'agré-
ment auquel s'intéressent principale-
ment des intellectuels : médecins,
avocats, professeurs, artistes , poêles ,
etc.

Nous passons sous silence les dis-
cours, réceptions et le détail  de la
clôture du congrès qui eut lieu en
plein lac au retour de Chillon , où un
vin d'honneur avait été offert par la
ville de Lausanne.

Deux conférences furent présen-
tées aussi le dernier jour , dont l'une
par le Dr Bessmans. de la Faculté
de médecine de Gand, qui traita de
façon magistrale le cas de Mirin Da-
jo , l'homme qui se faisait percer im-
punément le corps de lames pointues
et finit  par succomber après avoir
tenté d'avaler un poignard . Le sa-
vant médecin prouva par ses expé-
riences qu'il n'y avait , dans ce cas
assurément exceptionnel , rien de sur-
naturel, le démontrant par ses pro-
pres expériences sur des animaux.

Alfred CHAPUIS.

(Lire la suite en 4me page)
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Un préfet
qui n'est pas Marseillais

se bat avec un requin
^ M. "Bertaux , préfet du Rhône, a réus-
si, aloïs qu 'il était en vacances en Cor-
se, un exploit peu commun. U péchait,
en barque, dans le golfe du Vallineo,
situé au sud-ouest de la Corse, en com-
pagnie du préfet du Puy-de-Dôme et
d'un pêcheur de la région, lorsque
brusquement leur léger engin fut hap -
pé avec violence et un requin de deux
mètres qui . gloutonnement s'était jeté
sur les hameçons, apparut.

Les pêcheurs ne lâchèrent pas prise
et laissèrent la barque filer derrière
le squale. Après une manœuvre diffici-
le. M. Bertaux et ses compagnons réus-
sirent à amener sur la plage le requin,
qui se débattait furieusement, et c'est
le préfet du Rhône qui . d'un seul coup
de carabine, le tua.

Les tombes des militaires
allemands

Les cimetières d'Europe où sont en-
terrés les soldats allemands tués pen-
dant la dernière guerre seront-ils con-
fiés aux soins de l'association germani-
que qui existait depuis 1914 et a renou-
velé son activité après la défaite du
Reich .

La question a été récemment posée
dans le «Times» oar M. Klaus von Lut-
zau qui rappelle que l'entretien et la
restauration des cimetières militaires
avaient tait l'objet d'une convention
entre la Grande-Bretagne, la France et
l'Allemagne. L'association allemande
est prête à se remettre à l'œuvre, des
souscriptions volontaires lui ayant
fourni les fonds nécessaires. « Les com-
bats ont cessé depuis plus de trois ans,
dit M. von Lutzau et chacun est per-
suadé en Allemagne que les mères et
les nères britanniques comprendront le
désir des mères et des pères allemands
de prendre soin des tombes de leurs en-
fants. » Il ajoute que la coopération
dans ce domaine servirait la compré-
hension mutuelle des oeuples et con-
tribuerait à maintenir la paix.

Des villas pour les soldats
russes

Le gouvernement soviétique s'est tou-
jours montré très généreux à l'égard
des savants, de ceux du moins qui sont
« dans la ligne ». U vient de faire cons-
truire pour eux- sur les bords de la
Moskva. à environ soixante-dix kilo-
mètres de Moscou , tout un ensemble de
villas confortables. Cette station esti-
vale, réservée aux membres de l'acadé-
mie des sciences, se trouve au milieu
d'une forêt de pins et de bouleaux. Les
« datchas » maisons à deux étages édi-
fiées sur les olans d'un architecte con-
nu , A. Chtchousiev. sont au nombre
de cinquante-deux. Elles sont à peu
près toujours du même style et ne se
distinguent que oar leurs numéros. La
datcha No 34 est occupée par M. Vol-
guine. le vice-président de l'académie,
et il n 'a que quelques pas à faire pour
retrouver tous ses collègues moscovites.

Après les inondations de la région de Charrat - Pully

Circulation nauti que sur les routes et les chemins du Bas-Valais.
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Nouvelles perquisitions
des policiers de la zone russe

à l'hôtel de ville de Berlin

Toujours des Incidents dans l'ancienne capitale allemande

Vingt-trois agents de police du secteur occidental
sont arrêtés

BERLIN. 8 (Reuter). — Mercredi à
midi , la police du secteu r oriental a
commencé des perquisitions systématl.
quee à l'hôtel de ville de Berlin. Les
agents ont pénétré dans tous les locaux
et ont ouvert toutes leg portes, M. Fri*î-
densbourg. bourgmestre eu fonction; -a
été informé que cette opération avai t

lieu sur ordre soviétique. Vingt-trois
agents de police du secteur occidental
qui étaient encore dans le bâtiment,
ont été emmenés. En outre, des armes
sont encore recherchées.

(Ure la suite en dernières
dépêches)

... du luxeL 'INGÉNU VOUS PARU...

Au temps où les armées du Direc-
toire occupaient la Suisse , les habi-
tants des cantons oppr imés et pillés
par Rap inat , ce nouveau Verres, de-
mandaien t qu'on décidât

Si Rapinat vient de rapine
Ou rapine de Rapinat.

Des esprits curieux pourraient de
même se demander aujourd'hui si le
luxe dérive de la luxure ou si celle-
ci n'est que la f leur  malsaine de ce-

lui-là. Question oiseuse et fut i le,
d'ailleurs. Pour les quelque quatre
cent mille citoyens et citoyennes qui
ont décidé de secouer le jo ug de
l'impôt sur le luxe, il serait p lus in-
téressan t d' en connaître la définit ion
exacte. Car la notion de lu£e varie
évidemment suivanl les temps, les
pays et l 'état d'opulence relative des
sociétés. C' est ainsi que , po ur les Ge-
nevois, si l'on en croit leur devise,
la poste dans les ténèbres c'est du
luxe. A l'administration des P.T.T.,
en revanche, c'est la troisième
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tribution quotidienne quï * parait un
luxe : elle ne nous l'a pas caché.

L'impôt sur le luxe est impopulai-
re et cela se comprend, car il doit
servir de prétexte à certains méde-
cins astucieux pour enf ler  leur noie
d'honoraires quand ils soignent une
épaule luxée ou à des hôteliers tout
aussi malins d'écorcher leurs clients
quand Us p euvent contempler de leur
fenêtre  une nature luxuriante. Que
d' arbitraire aussi dans la désignation
des objets soumis à la taxe! Les four-
rures sont un luxe? Voilà alors une
lumière nouvelle p rojetée sur l 'his-
toire de nos origines. Si, échevelé,
livide, Caïn s'enfuyait au milieu des
tempêtes avec ses enfants vêtus de
peaux de bêtes (Victor Hugo dixii) ,
c'étai t bien moins dans ce cas pour
échapper à la -colère de Jéhovah que
p our se soustraire à l'impôt sur le
luxe.

Et puis, où commence le luxe ? Oh
sait que Diogène avai t pris grand
soin de bannir de son tonneau tout
ce qui eût pu prendre l'apparence du
luxe. On n'y trouvait , par exemple,
ni salle de bains , ni rasoir électri-
que, ni dévaloir, ni chauffage au ma-
zout. Et pourtant Diogène avait, à
son insu , conservé un objet de luxe:
l'écuelle avec laquelle il puisait de
l' eau à la fontaine voisine. Il f u t  bien
avisé, pour n'être pas soumis à l'im-
pôt , de la briser en voyant un enfant
boire dans les paumes de ses mains.

Pour l 'homme d' af fa ires  toujours
sur les routes, sa vingt chevaux huit
cy lindres est un obje t de première
nécessité , mais Jean-qui-grogne , qui
ne sort sa Topolino super de luxe
que pour se p romener pai e justement
pour cet engin inutile el funeste  un
lourd tribut. Car fau te  d'exercice
physi que — et la marche n'est-il pas
le meilleur ? — il prend de l'embon-
point , l'ami Jean-qui-grogne, son ven-
tre s'arrondit et les f emmes détour-
nent avec horreur leurs regards de
ce ponssah ridicule.

A la vérité , ce n'est pas le luxe que
l'Etat devrait imposer, mais la vanité
humaine. Il y trouverai t une source
abondante et iné puisable de revenus.
La vanité , en ef fe t , se niche et se per-
che partout; elle est de toutes les
classes et de toutes les conditions so-
ciales. La seule d i f f i cu l té  serai t de la
contraindre à s'avouer, car à elle
peut s'anpliqner aussi , hélas ! certai-
ne pa rabole de la paille el de la pou-
tre... LONGENT..
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É G A R É
chien de chasse

noir et blanc. Aviser con-
tre récompense S. Du-
commun, Vauseyon 17.
NeuchAtel.

Couple du métier re-
prendrait _ Neuchfttel ou
environs, tout de suite
ou pour date à convenir,
bon

café-restaurant
Paire offre» sous chif-

fres D. F. 608 au bureau
de la Peullle d'avis.

NI *** __

ondulée
eet cherchée d'occasion
Adresser offres avec quan-
tité , dimensions et prix
à Revilly Portes-Rouges
No 57, Neuohfttel , télé-
phone 5 3055.

Je cherche

voiture 6 à 8 CV
en parfait état, pas an-
térieure à 1938.

Offres osus chiffres P
482-72 Yv., à PubUcltas,
Yverdon .

Grande et solide

MALLE
serait achetée M. Beuret.
Nicole 3, Corcelles, télé-
phone 6 11 80.

J'achète

voiture
« accidentée »

de préférence « Plat »,
« Slmca » ou « Lancia »,
modèle récent.

Offres sous chiffres
P 482-73 J. G., à Publi-
citas. Lausanne.

On cherche & acheter
pousse-pousse

d'occasion, à l'état de
neuf . S'adresser par té-
léphone au No 7 61 35.

Jeune chien (ne)
serait acheté (e), très bons
soins assurés.

Adresser offres écrites
détaillées avec prix à
E. N. 487 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche
pousse-pousse

d'occasion, en bon état.
Paire offres écrites avec
prix sous chiffres C. P.
505 au bureau de la
Feuille d'avis.

Achat
Bijoux et

argenterie usagés
Brillants

H. Vuille
vls-à-vls Temple du Das

VIENNENT D'ARRIVER

PULLOVERS, PURE LAINE |ft jggt
rayures , haute nouveauté , au choix &%tVm%_9̂m9

Un choix splendide de

PULLOVERS ef GILETS |Q 75longues manches, rayés ou unis, au choix JL _r ¦ m __-

{/i / lounxicuj d&ajA

O E U C M {. TEL

Garçon
de courses

est demandé cinq Jours
par semaine, de 17 à 19
heures. Se présenter à la
maison Léon Tempelhof ,
Sablons 57.

On cherche pour deux
ou trois mois

j eune homme
robuste et de confiance,
sachant traire. Bons ga-
ges. — Charles Monard,
agriculteur, Bevaix, télé-
phone 6 63 03.

On cherche pour ZU-
EICH, entrée immédiate,

JEUNE
FILLE

sachant bien cuisiner et
aimant les enfants. Aide
à disposition. Mme Bit-
te, lin , WachteJstrasse 22,
Zurich 38. tél. 45 38 35

Bon domestique
trouverait place chez Al-
bert Bachmann, ft Boude-
vllUera.

Jeune fille
propre et honnête est de-
mandée dans boulange-
rie-pâtisserie pour s'occu-
per du menace. Adresser
offres écrites a C. D. &15
au bureau de la Feuille
d'avis.

Deux Italiens, géomè-
tres, cherchent place de

dessinateurs techniques
(connaissent la comptabi-
lité et la langue françai-
se). Adresser offres écri-
tes ft L. M. 511 au bureau
de la Feuille d'avis.

Italien cherche place en
qualité de

dessinateur
en céramique

Adresser offres écrites ft
V. K. 512 au bureau de
la Peullle d'avis.
EMPLOYÉE DE BUREAU
ayant expérience de tous
les travaux de bureau,
correspondances française
et allemande, comptabili-
té, salaire, Icha, etc.,
oherche place stable pour
demi-Journées ou pour
remplacements, à partir
du ler octobre. Accepte-
rait aussi place de secré-
taire chez médecin ou
dentiste. Certificats et ré-
férences à disposition. —
Adresser offres écrites à
T. V. 489 au bureau de
la Feuille d'avis.

Quelle famille de Neu-
châtel engagerait une

jeune fille
pour s'occuper d'un ou
deux enfants, place de
volontaire, pour se per-
fectionner dans la langue
française. M. Michel, sa-
lon de coiffure. Lucerne

Jeune fille
23 ans, ayant servi dans
pâtisserie-tea-room, oher-
che emploi stable (place
analogue), à Neuchâtel ou
environs. Entrée pour
époque à convenir. Adres-
ser offres écrites à T. Z.
504 au bureau de la
Feuille d'avis.

Représentant
sérieux, actif , bien in-
troduit auprès de la clien-
tèle quincailliers, grands
magasins et fabriques,
cherche place à la com-
mission. Libre tout de
suite Offres sous chiffres
P 5748 N à Publicitas.
Neuchfttel .

Travaux de bureau
Demoiselle parlant

les trols langues, cher-
che n 'importe quel
travail à domicile. Se
rendrait éventuelle-
ment trois à quatre
après-midi par semai-
ne à domicile. — Faire
offres sous chiffres P
5746 N à PubUcltas,
Neuchfttel.

Dame ayant commerce,
épicerie-mercerie. Vigno-
ble neuchfttelols , cherche
une

j eune fille
honnête et propre (pas
moins de 17. ans) pour ai-
der au ménage et au ma-
gasin. — Adresser offres
écrites ft A. B. 517 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
ou dame

serait engagée dans res-
taurant de campagne pour
aider au ménage, bons
traitements et bon salaire.
Demander l'adresse du
No 507 au bureau de la
FeuUle d'avis.

On cherche pour tout
de suite un

porteur de pain
S'adresser A la boulange-
rie G. Fahrni, à Salnt-
Blaise, tel 7 52 95.

Jeune fille sérieuse, sa-
chant si possible le fran-
çais et l'allemand, trou-
verait place stable de

sommelière
fille de salle
au buffet de la Gare

ft Saint-Imier
Salaire intéressant et

bons traitements. Faire
offres avec photographie
tout de suite.

HOMME
connaissant tous les tra-
vaux de la campagne,
cherche Journées chez
agriculteur. — Adresser
offres écrites ft B. A. 446
au bureau de la Feuille
d'avis

Débutante CHERCHE,
pour le ler octobre, place
dans

tea-room
de la ville. Mlle Netzer,
Evole 49, Neuchâtel.

Jeune institutrice, dé-
sirant se perfectionner
dans le français, oherche

PLACE
pour quatre ou cinq se-
maines, entrée tout de
suite. S'adresser ft Heidi
Anker , Lyss.

Je cherche pour ma
Jeune fille, une place de

volontaire
pour aider dans un com-
merce ou magasin afin
qu'elle se perfectionne
dans la langue française.
Postfach 60. Lucerne 4.

Je demande ft domicile

polissage
d'angles

travail soigné. — Adresser
offres écrites à N. R 500
au bureau de la Peullle
d'avis.

Jeune fille cherche

travail à domicile
Adresser offres écrites ft
M. P. SOI au bureau de
la Feuille d'avis.

Ancienne maison de la Chaux-de-Fonds
cherche pour son comptoir

un acheveur
pouvant éventuellement se mettre au

courant d'autres parties, et

un j eune
horloger complet
qui serait mis au courant. — Adresser
offres écrites à E. F. 443 au bureau de

la Feuille d'avis.

¦ _ %

Deux

manœuvres-
magasiniers

lestes et de bonne volonté, sont
demandée par la société Butagaz,
à Saint-Biaise, pour remplacer
deux collègues pendant le service

militaire.

On demande

OUVRIÈRES
pour travaux fins

Place stable.

C. STEINER, BOLE

' Bureaux de la place cherchent
personne de confiance comme

aide pour nettoyages
chaque soir et le samedi après-
midi. — Demander l'adresse du
No 519 au bureau de la Feuille

d'avis.

IMPORTANTE MAISON D'ASSORTIMENTS
(Warenhaus) cherche pour le ler novembre

1948 ou date ft convenir :

deux chefs de rayon
expérimentés

Seuls entrent en ligne de compte des can-
didats ayant de l'initiative, connaissant la
branche et capables de fournir un travail
Indépendant. Connaissance des deux langues

exigée
Offres manuscrites avec photographie et
Indication des prétntlons de salaire, ft en-
voyer sous chiffres P. 17544 F., ft Publicitas,

FRIBOURG

Commerce de la ville
cherche un Jeune garçon
en qualité de

commissionnaire
disposant de son temps
en dehors des heures d'é-
cole. Faire offres écrites
en Indiquant prétentions
ft case postale 290, Neu-
chAtel.

Famille suisse habitant

PARIS
cherche une) Jeune fille
très sérieuse pour s'occu-
per de deux enfante de
9 mols et 4 ans. Ecrire
sous chiffres C. D. 518
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous prions les maisons
offrant des places pat
annonces sous chiffres
de répondre prompte-
tnent aui offres des
postulants, et de re-
tourner le plus tût
possible les copies de
certificats, photogra-
phies et autres docu-
menta Joints â ces of-
fres, même lorsque
celles-ci ne peuvent
pas être prises en
considération Let in-
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour pos-
tuler d'autres places

FeulUe d'avis
de Neurh&tel

Grande chambre
ft deux lits, avec pension ,
pour Jeunes filles, de pré-
férence élèves de l'Ecole
de commerce. Adresser of-
fres écrites à B. C. 520 au
bureau de la Peullle
d'avis.

Jeune homme sérieux
cherche

chambre
pour tout de suite , quar-
tier Monruz-Salnt-Blaise
ou environs. Adresser of-
fres écrites à E. S. 465 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Personne seule cherche

appartement
d'une ou de deux cham-
bres très urgent. Adres-
ser offres écrites ft M. R.
455 au bureau de la
Peullle d'avis.

Quatre
ou cinq pièces

confort, sont cher-
chée- par fonctionnaire
C.F.P. Pressant. Offres
sous chiffres P 5589 N
ft PubUcltas, Neuchft-
tel.

Dame seule, de toute
moralité, cherche un

appartement
d'une ou deux pièces,
quartier ouest, pour le 15
octobre, éventuellement

chambre
indépendante

non meublée. — Adresser
offres écrites ft B. C. 375
au bureau de la Peullle
d'avis.

Demoiselle cherche pour
le ler octobre

chambre
au centre. — Offres sous
chiffres P 5737 N à Pu-
bUcltas, Neuchâtel , ou té-
léphone 5 21 78.

Couple sérieux
cherche ohambre, tout
confort, chauffage cen-
tral, eau chaude, près de
la gare, ou à proximité du
tram No 6, dans petite
famUle distinguée, sans
locataire, entrée1 le ler oc-
tobre. — Adresser offres
écrites ft R. S. 498 au bu-
reau de la Peullle d'avis.

Demoiselle cherche belle

chambre
tout confort. Adresser of-
fres écrites à B. C. 514
au bureau de la Feuille
d'avis.

Monsieur sérieux cher-
che

chambre
du côté de la Coudre,
pour le ler octobre. Adres-
ser offres écrites ft V. P.
516 au bureau de la
Feuille d'avis.

ÉCHANGE
d'un appartement de qua-
tre pièces, confort, ft la
Chaux-de-Fonds, contre
un de cinq ou six pièces
ou maison familiale, ré-
gion Corcelles-Pe&eux. —
Adresser offres écrites à
M. L. 462 au bureau de
la Feuille d'avis.

A échanger
ou ft louer appartement
de trols pièces, dans la
région Neuchfttel-Peseux
et CorceUes contre un
beau de quatre pièces,
avantageux. _, la Chaux-
de-Ponds. — Demander
l'adresse du No 488 au
bureau de. la Feuille
d'avis.

ECHANGE
On échangerait un ler

étage de quatre cham-
bres dont une Indépen-
dante, cuisine, vestibule,
situé ft la Grolx-du-Mar-
ché, au soleil, contre un
de quatre ou cinq pièces
bien situé, entre la Ro-
tonde et Gibraltar , Vieux-
Chfttel ou Manège. Adres-
ser offres écrites à B. V.
457 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jolie chambre pour
monsieur, quartier des
Brévards. — Demander
l'adKtsse du No 503 au
bureau de la FeuUle
d'avis.

Très belle chambre, tout
confort. — Mme L'Eplat-
tenier, faubourg de la
Gare 13. 2me étage. a

Chambre avec chauf-
fage central, ft louer ft
monsieur sérieux. Deman-
der l'adresse du No 513
au bureau de la Feuille
d'avis.

Ohamjbre ft louer pour
le 15 septembre. Belle-
vaux 9, rez-de-chaussée.

JBIBEDB
Famille prendrait quel-

ques •
pensionnaires

cuisine soignée, prix mo-
déré centre de la ville,
tél. 5 13 51.

Jolie chnmbre ft deux
lits, avec pension, ft louer
à personnes sérieuses. —
Beaux-Arts 24, 2me étage.

Belle grande

chambre
avec pension pour demoi-
selle. Tél. 6 27 36.

A louer, pour le 16 oc-
tobre, à Peseux, une

CHAMBRE
avec pension ft Jeune
homme sérieux. Vie de
famille assurée. Adresser
offres écrites à B. L. 420
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer Jolie

chambre
indépendante, au soleil,
avec pension, chauffage
central et bains, à mon-
sieux sérieux. S'adresser :
Fontaine-André 22. au
rez-de-ohauseée. Télépho-
ne 8 54 35.

Belle chambre ft un et
deux lits avec pension,
pour Jeunes filles aux
études. Tél. 5 20 95.

PENSION
On cherche pour étu-

diante chambre avec re-
pas de midi, sauf le di-
manche.

Ecrire sous chiffres P
2318 Yv., ft Publicitas,
Yverdon.

VILLA LOCATIVE
Construction nouvelle, ft vendre, deux appartements
de quatre chambres, bains, cuisine, hall éclairé,
grand garage, chauffage et cumulus. Belle propriété
sise en bordure de la route cantonale Renens -
Saint-Sulpice dans quartier de villas, en plein soleil ,
1000 m' de terrain attenant, appartement encore
libre Jusqu 'au 24 septembre. Rapport locatif annuel:
Fr. 5880.—. Prix demandé: Fr. 98.000.—. Agence
s'abstenir. — S'adresser : Entreprise Angelo Bals,
Ecublens (Vaud).

Echange :
maison contre voiture

On offre maison de campagne,
trois chambres, cuisine, salle de
bains, dépendances, terrain, con-
trée Orbe.
On demande voiture, modèle ré-
cent, de Fr. 15,000.— à 20,000.—,
ou plusieurs voitures.

Offres sous chiffres
P. 484-34 Yv., à Publicitas, Yverdon.

Enchères publiques
de mobilier

M. Henri JACOT, à Auvernier, fera vendre
par voie d'enchères publiques, à son domicile,
Auvernier 86, le samedi 11 septembre 1948,
dès 13 h. Y_, des objets mobiliers suivants :

un secrétaire, style neuchâtelois ; une ar-
moire à deux portes ; un lavabo, dessus mar-
bre et glace ; une commode ; un lit complet,
une place et demie ; une table à rallonges ;
un régulateur à poids ; une machine à cou-
dre ; une table de cuisine ; un potager ; batte-
rie de cuisine ; chaises ; tabourets, ainsi que
divers objets dont le détail est supprimé.

La vente aura lieu au comptant.
Boudry, ile 4 septembre 1948.
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Neuchâtel, Faubourg du Lac 2 Chèques postaux IV. 2002

Ferblantiers-installateurs
capables, trouvera ient places stables

et bien rétribuées, chez
Fr. Ritschard S. A., Bienne

Tél. 2 24 10

ON CHERCHE

jeune homme robuste
pour travaux d'emballage
commissionnaire
ouvrières pour travaux
d'atelier

Se présenter à la fabrique
BIEDERMANN & Cie S. A., Rocher 7.

Grande entreprise industrielle, du nord-ouest de la Suisse,
cherche

DESSINATEURS-CONSTRUCTEURS
ayant de l'initiative

pour, travaux de construction dans le domaine d'appareils à
haute-fréquence pour commande et mesure à distance,

ainsi qu'un

MÉCANICIEN DE PRÉCISION
qualifié

pour travaux de développements et recherches dans le
domaine des commandes à distance.

Prière de faire offres avec copies de certificats , curriculum
vitae, photographie, prétentions de salaire et si possible la
date d'entrée en activité, sous chiffres OFA 2361 Z, à Orell

Fussli-Annonces, Zurich , Ziircherhof.

Comp ositeur-
typ ographe

serait engagé (place stable)
par l'Imprimerie Centrale

et de la FeuiUe d'avis de Neuchâtel.

| But de promenade j

CASSATA

Tea-room BURKI
PESEUX

Espagnol
Portugais
Russe
Nouveaux cours du soir
à partir du 27 septembre.
Leçons particulières. —
Ecole Bénédict, Terreaux
7, tél. 5 29 81.

Institut de beauté
s LA RENAISSANCE »

SOINS UU VISAGE
hygiéniques et moderne*
Les poils sont supprimé*

définitivement
Contrôle médical

Rosemarie STŒCKLl
diplômée

NEUCHATEL
rue de l'Eglise 8

Tél. 6 44 72

Confusion
Samedi soir, au cinéma

Studio, un manteau de
pluie noir d'homme a été
échangé contre un pareil ,
mais plus grand. Pour
échange Terreaux 5,
2ime ét;\ge.

Belle maculature
S vendre

au bureau du journal

Passeports.,
Toutes nos photos
c passeports > sont
exécutées rapide-
ment, et avec le plus
grand soin.

3HOTO
ATTINGER

7, pL Piaget - 8, pL Purry
NEUCHATEL,

Spécialiste des bons
portraits

MARIAGE
Agriculteur, homme de

cœur, situation aisée, dé-
sire fonder foyer avec
dame de 40-46 ans. Veuve
aveo enfant pas exclu..
Ecrire à S. 4. poste res-
tante Lignières.

Echange
voiture «Opel »
cadette 1937. en parfait
état, contre américaine
13-15 CV. Adresser offrea
écrites à M. L. 495 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

DOCTEUR

R. LenpÈgcr
Maladies de la peau
DE RETOU?

Consultations
vendredi et samedi

Tél. 5 32 85
Faubourg du Lac 3

René Perret
médecin-dentiste

CORCELLES
DE RETOUR

Dr STAUFFER
Grands-Pins 13
(en face de Côte 31)

DE RETOUR

Henri HUGUENIN
technicien-dentiste

DE RETOUR
Tél. 519 15

SAINT-HONORÉ 8

Technicien-dentiste

F. CLERC
Cernier

Crêts-Debely 5
a repris

son activité
Sur rendez-vous

sauf les lundi et Jeudi
Tél. 71157 ~

JEUNE HOMME
28 ans, français, anglais, avec bonnes notions d'alle-
mand; diplôme d'école de mécanique; diplôme d'école
supérieure de commerce; maturité fédérale; stage de
dix-huit mols dans une banque, cherche situation
de secrétaire ou autres poste analogue dana entre-
prise industrielle ou commerciale. — Paire offres
sous chiffres P. 5734 N., _ PUBLICITAS, Neuchfttel

Suisse romand, 22 ans, possédant diplôme et
maturité commerciale, bonnes notions de la
langue anglaise, cherche place dans com-
merce, Industrie ou hôtellerie en qualité

d'employé
Début octobre 1948. — Offres sous chiffres

P. 5783 N., à PUBLICITAS, NEUCHATEL

SECRÉTAIRE
Licenciée en droit, français et allemand,
sténo-dactylographe diplômée, cherche situa-
tion à Neuchâtel ou aux environs. Libre :
1er décembre, éventuellement 15 novembre.
Faire offres sous chiffres N. K. 439 au bureau
de la Feuille d'avis.

VENDEUSE
âgée de 22 ans, parlant .allemand et le
français, cherche place dans un magasin
d'alimentation, en ville ou à Peseux, pour le
1er octobre ou date à convenir. — Offres
sous chiffres P. 5736 N., à Publicitas, Neu-
châtel.



SOUS LE CHARME

FEUILLETON
de ta a Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 54

Pierre Dliu.l

Jean-Claude ne laissa pas Mme Mo-
neslier achever sa phrase ; ses beaux
yeux francs étincelaient de colère ;
il frappa In Uible voisine d'un poing
furieux , s'écriant :

— Peut-on à ce point interpréter
en mensonge ies plus banales paro-
les I Elle m'a fai t  dc gênantes confi-
dences, que je suppose fausses main-
tenant , mais que, sur le mo-ment, j 'ai
crues sincères...

— Et vous l'avez courtoisement
écoulée avec la simplicité des hom-
mes loyaux...

— J'ai été un idiot I J'avoue qu'el-
le m'a fait compassion... elle a si bien
joué cette comédie que je l'ai plainte
sincèrement ! Ali 1 quel pauvre sot 1

— Non , Jean-Claude, vous n'êtes
pas un sot, mais vous êtes bon ; c'est
différent !

— Hélas ! le résultat est le mê-
me que si j'avais été un parfait im-
bécile I Elle m'a demandé : « Dois-je
épouser l'homme que je n'aime pas,
alors que j'en adore un autre ?>

— Il est naturel  que vous ayez ré-
pondu « non », cher ami ; j 'en aurais
dit aul an t  !

— Eh bien ! j 'aurais dû lui dire :

« Epousez-le, ce sera un mariage di-
gne de vous, péronnelle !»

— Quand elle vous a déclaré qu'el-
le adorait un autre homme, vous
n'avez donc pas Compris qu'elle vous
lançait son amour à la tête , aveugle
garçon ?

Il tourna vers l'économe un visage
où se peignait l'èbahissernent, et leva
vers le plafond ses longs bras, dans
un cri de stupéfaction :

— Comment me douter d'une pa-
reille extravagance ?

— Et vous êtes naïvement tombé
dans le panneau ?

— D'un accent pathétique, elle m'a
dit : «Lui , m'aimera-t-il j amais ?
Dois-je désespérer? dois-je espérer et
attendre ? »

— Je parie que vous l'avez encou-
ragée en ce sens ?

Penaud , il baissa le nez :
— Hélas ! Je lui ai affirmé qu'un

véritable amour f in i t  toujours par at-
tirer la réciproque !

— Aïe ! se moqua l'économe, pau-
vre Jean-Claude, gare aux pièges de
la poésie romantique 1

Très sincère, il convint :
— Cet amour, si inat tendu chez la

sèche Sabine, m'a intéressé. J'ai cru
découvrir, dans cette intelligente
femme d'affaires, si réaliste, un côté
secret de sensibilité passionnée.

Mme Monestier soup ira :
— Ces confessions-là sont trop

souvent des p ièges 1
— Et moi , benêt , j 'ai tenté d'apai-

ser son torrent par des mots d'esrpe-
rance !

— Comprenez - vous, maintenant ,
qu'elle a pris ses désirs pour des réa-

lités , et vos encouragements pour un
signe d'amour ?

Il la regarda , navré :
— Ah ! cela me serait bien égal de

passer pour un pauvre sot naïf , si
ma Françoise chérie n'était pas triste
et malheureuse !

— Dites qu 'elle était au désespoir,
dépérissant, désemparée, muette, mé-
connaissable 1

— Oh ! mon Dieu ! et c'est, invo-
lontairement , ma faute ! ma pauvre
petite bien-aimée !

Il se leva , l'air décidé, les yeux
brillants . Mme Monestier le saisit par
un pan de son veston :
.— De tout cela ressort une chose

bien touchante , cher étourdi ! c'est
que Françoise de Redern vous aime
d'un immense amour !

.— Pas encore si immense que le
mien ! cria Jean-Claude avec une ar-
deur farouche.

H se dirigea vers la porte, puis re-
vint soudain sur ses pas :

•"" .e . ne sais plu s ce que je fais !
J oubliais de vous remercier, chère el
si bonne Madame !

Elle lui f i t  signe de se taire :
— J ai simplement suivi l'impul-

sion de mon cœur. Où allez-vous
maintenant  ?

U prit un air de sombre décision :
— Exécuter Mie Montreux 1

. ~~: Allez... mais ne soyez pas trop
impitoyable 1 conseilla l'économe, en
refermant la porte derrière lui.

Sabine Montreux avait été avertie
par - Argus » qu 'une conversation très
animée se déroulait  à l'économat , en-
tre Mme Monestier et M. du Bourmel.

« Argus » n'avait pu saisir exacte-
ment le sens de l'entretien ; elle avait
seulement discerné qu'il était ques-
tion d'un très gros chagrin de Mlle
de Redern , dont Mme Monestier con-
naissait le secret. Elle ajouta que le
secrétaire général paraissait absolu-
ment furieux ; mais la chambrière
n'avait pu courir le risque de rester
plus longtemps aux écoutes pour en
apprendre davantage.

Instruite de l'événement, Sabine
s'était préparée en conséquence.

Elle avait cherché dans sa féconde
imagination quels prétextes mettre en
avant pour se j ustifier en cas de be-
soin : on ne la prendrait pas au dé-
pou rvu.

Elle supposait que tou t cela n'était
que pures suppositions de Mme Mo-
nestier, qui aimait beaucoup Mme de
Brézol et sa nièce.

Lorsque Jean-Claude parut au seuil
du secrétariat , Sabine Montreux com-
prit dans un éclair que la partie se-
rait dure à jouer.

Jamais elle n'avait vu le jeune hom-
me sous ce jour complètement nou-
veau : il n'y avait plus tra ce, sur le
viril visage, de son habituelle cour-
toisie, qui lui communiquait un air
de douceur un peu romantique.

Les traits s'étaient tendus ; ses lè-
vres rasée s'étaient closes en une .i-
gne ferme et dure ; ia grâce at t i rante
s'était évanouie dans ses yeux sévè-
res, leur lueur aiguë prenait une
clarté impitoyable.

Sans la saluer, il promena un re-
gard autour  de ia p ièce :

— Où est donc Mlle de Redern ?
— Elle n'est pas ici,

— Depuis quand ?
— Depuis votre départ. ;
Les phrases courtes s'entrecroi-

saient comme des lames. La tran-
chante sécheresse de l'orgueilleuse
Sabine réapparaissait, effaçant une
séduction devenue inutile.

Jean-Claude fit  trois pas en avant ,
et laissa tomber d'un ton glacial :

— C'est vous qui avez osé la chas-
ser ?

Les lèvres pincées, la voix sifflante ,
Sabine affirma :

— Elle s'est retirée d'elle-même.
Alors Jean-Claude s'avança jusqu 'à

la table derrière laquelle Mlle Mon-
treux s'accoudait :

— Pourquoi avez-vous menti , Ma-
demoiselle Montreux ?

Elle osa le regarder en face , sans
rougir. :

— En quoi ai-je menti, je vous
prie ?

— En affirmant à Françoise que
j 'avais le proj et de vous épouser.

Le coup étai t  porté droit , sans
feinte. Si Sabine eut été debout , elle
se fût écroulée.

Appuyée à ia table, elle enfonça
dans ses mains son menton qui trem-
blait. Mais c'était une lutteuse, qui ne
renonçait pas facilement. Elle pro-
nonça , s'efforçant d'affermir sa voix :

— Je vois que, sous ses dehors de
jeune fille bien élevée, elle est aussi
hardie que toute son impudente géné-
ration , votre Françoise 1

— En quoi donc, s'il vous plaît ?
— Elle n'a pas hésité à vous écrire

son mécompte, et à vous met t re  au
pied du mur !

Dressé devant l'audacieuse, Jean-

Claude croisait ses bras d'un geste
de justicier. Son timbre harmonieux
entra comme un glaive dans la cons-
cience obscure de Sabine :

— Qui; donc a osé me mettre au
pied du mur, sinon vous ? Françoise
est trop pure, trop dél icate, trop fé-
minine, pour risquer pareille alti-
tude !

Toujours contenant son menton en-
tres ses poings crispés, Sabine es-
saya de persifler :

— Alors vous êtes devin , sorcier ,
puisqu e, sans avoir rien appris par
Françoise, vous prétendez tout sa-
voir !

Imperturbable, Jean-Claude plon-
gea durement son regard dans les
yeux bicolores de la jeune fille, qui
ne vacil laient  pas.

— Il y a eu un bon magicien , mais
ce n 'est pas moi. C'est Mlle Casléran ,
qui a su deviner la douleur de son
amie et lui a arraché le secret de vo-
tre laide action !

A son tour , Sabine le fixa , inso-
lente :

— Nous ne parlons pas le' même
langage , Monsieur ; car vous quali-
fiez béatemenl de «laide action » -_*e
que j 'appelle la défense de mon
bonheur.

Lentement , avec une précision
écrasante, il proféra :

— Pour défend re un bonheur, il
faut  d'abord qu'il existe. Or le vô-
tre, en l'occasion, est fictif , basé sur
une erreur I Mademoiselle Montreux ,
faut-il donc vous jurer en face que je
ne vous ai jamais aimée 1

(ù suivre).

A V I S
Toutes les ménagères

sont invitées à faire un
essai, lors de leur prépa-
ration de pâte à gâteaux,
de notre saindoux pur
porc du pays..,

C'est « canon » I 11
Magasins Mêler S A.

A vendre une belle

salle à manger
ancienne, sculptée. Prix
intéressant. Pas de reven-
deur. Demander l'adresse
du No 427 au bureau de
la Peullle d'avis.
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Belles 
et bonnes*

*****& ' de table et de ménage
pour consommation immédiate et pour encaver, contrôlées sui-
vant prescriptions de la Fruit-Union suisse, sont livrées en
cageots de 25 kg. à des conditions favorables, ainsi que nos

spécialités marque « GUIN » ;
Jus de pommes sans alcool - Cidres fermentes

Vinaigre de fruits - Eau minérale
« Guino », jus de pommes sans alcool dilué,
gazéifié, avec arôme de fruits et extraits
de plantes - Jus de raisins sans alcool

Concentré de jus de poires
Liqueurs - Spiritueux - Moût de fruits

du pressoir (durant la saison d'automne)
(Demandez nos prix courants)

Se recommande :

la SOCIÉTÉ D'ARBORICULTURE A GUIN
(Cidrerie de Guin) Téléphone mi) 4 32 87

Dépôts dans toutes les importantes localités
A de la Suisse romande J

sJÊf J&âiùië^ °̂ ^^î _ll^
De bons repas avantageux ^̂ ».

avec nos délicieuses ^»§_ ««_
JP.*$ 

spécialités 1111 &

|$$| saucisses de veau S

IHlà saucisses de porc m j f
1$$! atriaux JÈÊ&

lt mirqot Sm travail ^̂ _^̂^4qi_l_bl _ _v _ni nhnunW V

MASSEURS
A remettre dans le canton de Neuoh&tel un cabinet
de massages. Très belle Installation, nombreuse
clientèle. -- Paire oilres sous chiffres P. 5673 N„

_ PUBLICITAS, NEUCHATEL

Ateliers de tapissier
et de courtepointières

Pour recouvrir vos anciens meubles
Pour une belle paire de rideaux,
Pour un abat-jour de bon goût,

Ateliers Jean PERRIRA2
Maître tapissier-décorateur
Hôpital 8 - Tél. 5 32 02 - Neuchàte

M. SCHREYER
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LAMPES PHILIPS S.A. GE NÈVE

* I BON I
I I > U JUBILÉ PHILIPS jjj

FKANCS 40.— : |

I 

valable auprès de fous las radio-électriciens de Suisse et du H
Llchtenstein pour l'achat d'un appareil Philips 170 U à Fr. 235.- B
Ce bon est valable jusqu'à épuisement d' un stock de 200(1 I
eppareils réservés pour cette action. . . . ¦
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"* localito *!

L. _ __.___ __._ Jl

Une tache F"
à votre habit ! M
vite un flacon de ¦

Mencioline I
LE MEILLEIUR S

DÉTACHANT g
Flacons K

Fr. 1.70 et 3.45 |
Dans les pharmacies B

et drogueries |;èi
seulement ^

BELLE
OCCASION

«Lancia Aprilla», con-
duite Intérieure, noire,
quatre portes, 7 CV,
en pariait état méca-
nique, à vendre à un
prix Intéressant.

Garage Patthey et
fils Manège 1, Neu-
ch&tel



A quand le cinéma à I école ?
PROBLÈMES DE L'ENSEIGNEMENT

Notre correspondant de Berne nous
écrit :

Dimanche dernier, diverses asso-
ciations qui travaillent à la d i f fus ion
du f i lm  documentaire et du f i lm  édu-
catif ont réuni leurs délégués _
Berne. Le président de la Chambre
suisse du cinéma, M. Antoine Borel,
ancien conseiller d 'Etat neuchâtelois,
f i t, à cette occasion, un intéressan t
rapport sur le f i lm  scolaire, sa va-
leur pédagogique et les moyens d'en
généraliser l' emploi.

Il fau t  constater, en e f f e t, que
l'image animée est encore bien dé-
laissée, dans nos écoles, tandis que
a l'image sonore » a déjà conquis
droit de cité. En e f f e t , la radio sco-
laire est organisée et les émissions
régulières de nos postes nationaux
enrichissent les programmes d'ensei-
gnement.

Pour le f i lm , en revanche, on en
est encore au slade initial, on œuvre
en ordre dispersé , on n'a pas encore
trouvé le chemin de la collaboration
entre les cantons, souverains dans le
domaine de l'instruction pub lique.
Or, cette collaboration est absolu-
ment nécessaire.
. On s'étonnera que les autorités
n'aient pas vu plus tôt l'importance
du cinéma dans la vie sociale et mo-
rale des communautés. Pourtant,
l'histoire enseignera un jour que son
influence aura été comparable à celle
de l'imprimerie.

Il semble toutefois que l' on s'est
engagé maintenant sur la bonne voie.
La conférence des directeurs canto-
naux de l'instruction publi que s'est
mise à l'élud e du problème et les
questions d'organisation seront dis-
culées le 15 septembre à Neuchâtel.

Mais les d i f f i cu l tés  sont d'ordre f i -
nancier aussi. Le f i lm éducatif ne
peut être exploité commercialement.
Les producteurs ne trouveront donc
la garantie que leurs frais seront
couverts, en partie tout au moins,
que le jour où, dans tous les cantons,
on inscrira au budge t de l 'instruc-
tion publique des crédits pour l'achat
et l' enlrelien d'appareils de projec-
tion , pour la location ou l'acquisi-
tion de f i lms, en un mot où l'on trai-
tera le f i l m  comme matériel d'ensei-
gnement, â l'instar des manuels, des

cartes de géographie ou des instru-
ments de physique.

Ce jour-là est peut-êtr e encore
lointain. Aussi, pour abréger les dé-
lais, convient-U de créer un climat
favorable au cinéma scolaire, d'y  in-
téresser les p arents et surtout les
maîtres, de demander à ceux-ci leur
collaboration pour les scénarios, les
faire travailler avec les spécialistes,
les techniciens. Il fau t aussi prépa-
rer le corps enseignan t à donner une
leçon en se servant du f i l m , à com-
menter les images. Il y a là une di-
dactique particulière à laquelle on
doit initier et former les j eunes p é-
dagogues. Car le cinéma à l'école ne
sera p a s  un simple divertissement. Il
réclame des « spectateurs » acti fs, ap-
p liqués à saisir ce qu'on leur pré-
sente, à y trouver la matière qui fera
travailler leur jeune intelligence.

C'est bien là ce qui exige du f i lm
éducatif des caractères particuliers :
unité du sujet traité, simplicité inci-
sive de l'image , soin de la présenta-
tion. Le f i lm  ne doit p a s  être trop
long, p our que le maître p uisse le
faire passer deux fo i s , même trois
fo is  si cela est nécessaire, comme il
explique p lusieurs fo i s  une règle ou
une démonstration d i f f i c ile. À cette
condition seulement , le f i lm  appor-
tera à renseignement non seulement
quelque chose de nouveau — et par
là propr e déjà à stimuler l 'intérêt de
l'enfan t — mais aussi quel que chose
de durable.

Bien entendu, comme pour les ma-
nuels, les sujets et la f açon de les
traiter seront adaptés au degré de
préparatio n des élèves . On aura ainsi
des a filmothè ques » pour l'enseigne-
ment primaire, moyen, secondaire.

Mais tout cela n'est encore qu'à
l'état d'ébauche et, certes, il ne sera
pas aisé de mettre l'instrument par-
faitement au point aussi longtemps
que la production suisse des docu-
mentaires et des f ilms éducatifs verra
son champ de diffusion si étroite-
ment limité. Mais ne pourrait-on pas
la stimuler par la perspective d'échan-
ges internationaux ? Le cinéma parle
une langue universelle quand il est
muet (si l' on peut dire 1) et, dans ce
domaine, le pays de Pestalozzi peut
aussi apporter sa modeste contribu-
tion. G. P.

A vendre une

cuve en chêne
contenance : 1800 1., en
bon état , éventuellement
échange1 contre une plus
petite. S'adresser à Ami
Dardel , le Maley sur Salnt-
Blaise, tél. 7 6167.

Clôtures
Grillage - Bois - Béton

Tuteurs - Pergola
Meubles de jard in

Dizerens & Dupuis
Fabrique de clôtures

Fontaine-André 19
Tél. 5 49 64 - Neuchâtel

A VENDRE
un berceau et une layette
(ensemble moderne) et
un vélo de dame crème ;
le tout en parfait état.

S'adresser Chantemerle
No 16, reZ-de-chflAissée
ouest.

A vendre une

machine à écrire
«c Hermès Bahy» . à l'état
de neuf . S'adresser : Hô-
pital 12, 3me, depuis
20 heures.

Après le congrès magique
international de Lausanne

( S  D I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A GE )

Relevons pour terminer un épisode
comique dans les coulisses de ce
congrès. Le premier soir, quelques-
uns de ses participants s'étant attar-
dés dans un café (après l'heure de la
fermeture) à faire des tours aux
yeux des assistants ébahis, des agents
de police les emmenèrent au poste,
histoire de rire et d'amuser leurs
confrères. L'un des prestidigitateurs,
émule du célèbre Harry-Houdini,
proposa alors qu'on lui mît les me-
nottes ies plus compliquées dont il al-
lait  immédiatement se débarrasser.
Chose dite , chose faite ; mais il ne
put arriver à se délivrer d'une paire
ancienne particulièrement tenace. On
en chercha la clef , mais voilà , im-
possibl e de la retrouver, si bien que
notre artiste aurait  dû rentrer à son
hôtel , les mains enchaînées comme
un grand criminel. Fort heureuse-
ment on remit in extremis la main
sur la dite clef. C'est du moins ce
que l'on m'a dit , car je n'ai point
assisté à la scène, mais tout Lausan-
ne se racontait cette excellente his-
toire du magicien pris à son propre
piège, la main dans les fers.

Alfred CHAPUIS.

Une conférence de M. Chapuis
La mod estie de notre collaborateur

l'a empêché de dire qu'une conférence

avait été donnée par lui-même. Voici
en quela termes en parle la presse lau-
sannoise :

La première conférence fut l'œuvre du
professeur Alfred Chapuis, de Neuchâtel,
sur les « Automates », attrayante causerie
suivie de la projection de deux films sur
les merveilles de l'automatisme, des Jouets
anciens et modernes au robot, en passant
par l'horlogerie et les merveilleuses créa-
tions de Pierre Jaquet-Droz. M. Chapuis
qui connaît le sujet à fond et a mis sur
pied une notable partie des films, dépei-
gnit de façon Intéressante les rapports de
l'Illusionnisme et des automates.

L 'épidémie de scarlatine
La rénovation de la gare des C.F.F.

Notre correspondant de Bâle nous
écrit :

Il y a quelques semaines, la nou-
velle qu 'une épidémie de scarlatine
avait, presque d'un jour à l'autre,
éclaté dans nos murs, inquiétait no-
tre population. Pour combattre cette
épidétaie, le département de l'hygiè-
ne publique a immédiatement pris
des dispositions très sévères. Tous
ceux qui, les premiers jours, n'a-
vaient accordé que peu d'attention
à l'avertissement donné, ont dû vite
se rendre compte de la gravité de
cette maladie contagieuse, car, d'une
cinquantaine qu'ils étaient au début,
les cas signalés se chiffrèrent bientôt
à plusieurs centaines par jour. Un
seul médecin constata dans l'espace
de 24 heures près de 70 nouveaux cas.

En face d'une situation qui, d'heu-
re en heure empirait, les autorités
se virent contraintes d'agir avec une
vigueur exceptionnelle et cela sans se
soucier des éventuelles récrimina-
tions de ceux qui seraient touchés
par les mesures prises. On décréta
d'abord la fermeture des écoles et
cela bien qu'elles n'eussent rouvert
leurs portes que depuis huit jours.
Ne pouvant plus, au bout de quel-
ques jours déjà , disposer d'un seul lit
dans les salles d'hôpitaux réservées
aux maladies contagieuses — l'épidé-
mie n'épargnant pas les adultes —
les organes de la santé publique fu-
rent obligés d'ouvrir l'hôpital auxi-
liaire (Hilfsspital) et de transformer
temporairement un bâtiment d'école
en hôpital. La colonne volontaire de
la Croix-Rouge fut mobilisée et com-
me ces mesures ne suffisaient pas
encore, on fit appel aux jeunes ins-
titutrices pour donner des soins aux
petits malades.

Aujourd'hui, nous pouvons affir-
mer que l'épidémie est en train de
s'éteindre. Toutes les écoles ont rou-
vert leurs classes le 6 septembre, ce
qui est une preuve évidente que la
situation est en train de redevenir
normale. N'oublions cependant pas
de souligner que c'est grâce à l'effet
merveilleux de la pénicilline qu'on

est parvenu si vite à lutter efficace-
cément contre la maladie et à rame-
ner la durée de la convalescence de
6 à 3 semaines. D'autre part, ce re-
mède précieux a permis, partout où
l'isolement absolu des petits malades
a été garanti, de soigner ceux-ci à la
maison, au grand soulagement de
mainte mère de famille.

ms s+r mr

Depuis des mois, de nombreux
ouvriers s'efforcent de donner aux
bâtiments cie la gare centrale une
physionomie plus plaisante. A mesu-
re que les travaux progressent, le
gris maussade des façades dû à la
poussière, à la fumée et à la pluie,
disparait et fait place au jaune clair
de la pierre originale. Cette trans-
formation est obtenue à l'aide d'un
produit chimique appliqué tout d'a-
bord et enlevé ensuite au moyen de
jets d'eau à forte pression. Ce « trai-
tement » terminé, c'est au tour des
tailleurs de pierre d'escalader les
échafauds, de réparer et de rempla-
cer, cas échéant, ce que les intempé-
ries ont rongé pendant quarante ans.

Et ce n'est pas tout II y a bientôt
une année qu 'on a commencé à amé-
nager dans l'aile ouest un entresol
pour y loger les salles de bains, les
toilettes et les salons de coiffure , si-
tués jusqu 'à présent au rez-de-chaus-
sée. C'est la Swissair qui , après les
transformations indispensables, pren-
dra possession des locaux laissés li-
bres par ce transfert, ce qui simpli-
fiera grandement le contact entre le
mode de locomotion le plus moderne
et le chemin de fer. Le voyageur,
arrivant par la voie ferrée et dési-
reux de continuer le voyage par la
voie des airs, n'aura ainsi dans
quelques mois, plus besoin de sortir
des halles de la gare pour trouver
l'office du tourisme par avion. L'état
de choses actuel présente des incon-
vénients multiples qui ne sont plus
compatibles, vu l'extension qu'a prise
depuis la fin de la guerre le trafic
aérien , avec les conceptions moder-
nes et les exigences du public voya-
geur. D.

LETTRE DE BALE

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 2. Guillaume-Gentil,

Eric, fils de Marcel-Henri, ajrdinler, à la
Neuveville, et de Dora née Neukomm; Mo-
ser, Madeleine-Yvonne, fille de Paul-Henri,
compositeur-typographe, ù. Oornaux, et
d'Anne-Marie-Madeleine née Reed ; Ada-¦ jnlni, Monique-Thérèse, fille de Gilberto-

. Emilio, peintre en bâtiment, _ Boudry, et
.de Theresla née Hayoz. 3. Jaquet, Marcelle-
Nadège, fille d'Henri-Paul , comptable, à
Neuchâtel, et d'Yvonne née Oarruzao.

PROMESSES DE MARIAGE. - 3. Bach-
mann, Max, employé de commerce, â Seu-
zach, et Jaques, Edith-Lucie, à Neuchâtel.
4. Appia, Domlnlque-Marie-Henrl, dessina-
teur, et Pianzola Madeleine tous deux à
Genève ; Métille.' Edmond-Gilbert, fonc-
tionnaire cantonal, et Mléville, Raymonde-
Hélène, tous deux à Neuchâtel. 6. Hugue-
nin-Dumittan, Charles-Frédéric, rhabil-
lleur-horloger & la Chaux-du-Mllleu, et
Quinche, Marie-Henriette, â Lausanne.

MARIAGES CÉLÈBRES. — 4. Schreyer,
Paul-André, commis CJF.F. et Fornachon,
Yvette-Marie, tous deux & Neuchâtel ; Mau-
rer, Yves-Gérald, monteur, à Neuchfttel , et
Stauffer , Irène-Nelly, aux Petits-Ponts,
commune de Brot-Plamboz ; Teuscher, Ar-
mand -Alphonse, fonctionnaire communal,
à Neuchâtel , et Veuve. LHy-Jeanne, à Fon-
tainemelon ; Romang Luclen-Wllly, com-
mis, et Dufour, M_roelle-Ruth-Paulette,
tous deux à Neuch&tel ; Schumacher , Hen-
ri-Samuel, commis et Barbier, Yvette-Su-
ganne, tous deux à' Neuchâtel ; Erard, Phi-
lippe-Henri, commis postal, â Neuchâtel, et
Bourquard , Genevlève-Lucle-Joséphlne.

DÉCÈS. — Guillaume-Gentil Eric né en
1948, fils de Maroel-Henrl, Jardinier, à la
Neuveville, et de Doia née Neukomm ;
Bula, Louis, né en 1670, employé de tram-
ways retraité. ^ Neuchâtel veuf d'Emma
née Blolley.

Belles f
ceintures I

de cuir I
depuis Fr. 2.80 1

iliît_a(U>_]
f [ JM ol '"O""-1 'M

\mr ItUPHONt I L . t M

A VENDRE
D'OCCASION

pour Jeune fille, manteau
de pluie doublé, Jaquette
en laine, lingerie, sou-
liers. Un manteau noir
(pour 18-20 ans). Pour
homme, un habit golf
usagé. S'adresser: Breguet
No 6, toc à droite.

A vendre une

POUSSETTE
claire, en partait état. —
Brévards 2, 3tne, à gauche.

A vendre un

lit complet
crin animal, chez Fritz
Galland, Boudry.

PIANO
« Rofordorf », noir, cordes
croisées, cadre métallique,
à vendre, pour cause de
départ. Demander l'adresse
du No 606 au bureau de
la Feuille d'avis.

Occasion exceptionnelle

PIANO
brun , excellent ; cordes
croisées, cadre de fer. Belle
sonorité, C80 fr. (rendu
sur place) et un piano
d'étude, en parfait état ,
450 fr. — Mme Vlsonl,
Parc 9 bis, tél. 2 39 45, la
Chaux-de-Fonds.

A vendre, à prix avan-
tageux, une

table à écrire
pour étudiants

très pratique, en noyer,
bien conservée. S'adresser :
Evole 61. rez-de-chaussée,
après 19'heures.

A VENDRE
pour cause de double em-
ploi : un four de pâtis-
sier , marque «Baumann»,
à deux étages, une étuve,
en parfait état ; un bloc
machine « Lips » compre-
nant une batteuse, une
broyeuse et une râpeuse
avec accessoires, modèle
récent bien entretenu ;
une caisse enregistreuse
« National », quatre ser-
vices un tiroir. Convien-
drait pour restaurant ou
tea-room. Adresser offres
écrites à S. T. 496 au bu-
reau de la FeulUe d'avis.

(an 
pain délicieux... "\

SCHULZ, boulanger 1
CHAVANNES 16 J

Nouvelle baisse -
sur

lait condensé —
sans sucre

Nestlé Idéal 
à

Fr. —.75 la boîte —
de n.K. 0.410

Zimmermann S.A.
. - . .- ..YT -VÎ

WiA vendre

poussette
ainsi qu'une poussette de ;.
ohambre le tout en bon
état. S'adresser : J. Suter,
Savagnler.

ALICINE
(aliment & basé de
céréales, sucre et
produits maltés)

favorise
la croissance

de bébé
Fabriqué

par ALICINE S. A.
Le Locle

Cuisinières
à gaz

Soleure
sont bien ; ( t

construites, 7
ont un brûleur

double
renforce pour
les grosses

cuissons et un
four parfait

Fr. 248.- à 464.-

Baillod "••

A vendre un
COUPE-CHOUX

à l'état de neuf , ainsi que
de beaux lapins gras.

S'adresser & M. ZiM-
mann, Cité-Suchard 4.

Faites un essai
ave» un litre de ver-
mouth-cassis préparé &
4 fr. 80 le litre sans
verre. — Magasins Meyer
S. A.

A vendre beaux

choux-raves
de table. S'adresser a
Henri. Sandoz, la Jon-
chère, tél. 7 13 86.

POUR VERNIR

VOS TUYAUX
et FOURNEAUX

Vernis noir
SANS ODEUR

Vernis aluminium
EXTRA-SOLIDE

chez les spécialistes

^____s____s-sr

Soins dn visage :
nettoyage de la peau
raffermissement des muscles
massage
maquillage

Soins du cuir chevelu :
pellicules
chute des cheveux

Epilation définitive
des poils superflus.

Institut de beauté LUCE
Rue Pourtalès 10 - Tél. 5 38 10

NEUCHATEL

Ne reçoit que sur rendez-vous.v /

LA VIE NATIONAL E
Une alléchante politique f L_.

cale à Schaffhouse. — SCHAFF.
HOUSE. 8. La municipalité de Schaff-
house propose au Conseil communal deporter à 1000 fr., c'est-à-dire au ma.
ximuim, les défalcations d'impôt ponr
célibataires et à 2400 fr. pour les per-
sonnes mariées et de réduire, de 60% la
taux progressif, La municipalité éva-
lue à 600,000 fr. la diminution des re-
cottes fiscales qui en résultera. Toute-
fois, elle croit que cette diminution se.
ra couverte par une augmentation des
déclarations d'impôts.

Une allocution du président
de la Confédération à l'on.
verture de la conférence ln«
ternalionalt* de la té lév i s ion .
ZURICH, 8. A l'occasion de l'ouverture
do la Conférence internationale do télé-
vision de Zurich, M. CcJio, président da
la Confédération et président d'honneur
de la manifestation, a souhaité la bien,
venue aux nombreux savants et spé.
cialistes de la télévision, particulière,
ment à ceux venus de l'étranger. H
souligna au début de son allocution la
richesse du programme du Congrès,
l'importance des questions qni y seront
traitées, et loua l'esprit de collabora-
tion scientifique internationale qni
a inspiré cette initiative.

L'attention passionnée avec laquelle
l'opinion publique suit les progrès de la
télévision doit être pour les savants
un encouragoiment. Le public suisse est
lui aussi impatient de connaître les
applications de cette science, bien qu 'il
n'en méconnaisse pas les difficultés
pratiques dans un pays comme lo nô.
tre.

A la commission des affaires
étrangères. — BERNE, 8. La coin.
mission des affaire» étrangères et la
commission militaire Ju Conseil natio.
nal ont tenu, le 6 septembre une séance
commune en présence des ohefs du dé-
partement politique et du département
militaire. Elles s'exprimèrent, à l'inten-
tion do Conseil fédéral, sur la question
de l'interdiction d'exportations d'ajrmts,
actuellement en vigueur. Après avoir
obtenu du chef du département politi-
que et du chef d'état-major général des
renseignements sur la situation politi-
que et militaire du pays, elles abordè-
rent l'examen des problèmes en rela-
tion avec la nomination d'attachés mili-
taires.
te chien «Barry» à, l'écran

— ZURICH, 8. Il y a quelques jour s on
a donné, dans les environs d'OrsièreSi
le premier tour de manivelle du film
« Barry J> de Charles Anton. Le film re-
late l'histoire du célèbre chien du
Orand-Saint-Beruard qui a sauvé la vie
de 40 personnes et qui a été tué par
erreur par la 41me alors qu'il était en
train de la sauver.

Les acteurs sont Pierre Fresnay et la
jeune artiste américaine Tanis Chan-
dler, en compagnies d'autres artistes
suisses connus.

Ua représentation de la
Suisse à l'étranger. — BERNER
8. Le Conseil fédéral a décidé de se fai-
re désormais représenter à Helsinki pan
un envoyé extraordinaire et ministre
plénipotentiaire. H a nommé mardi à oe
poste M. Anton Roy Ganz, ministre de
Suisse à Varsovie.

Pour remplacer M. Ganz en Pologne,
il a désigné M. Gaston Jaccard, actueO-
ment ministre de Suisse au Mexique. _

Il a nommé à la même occasion, lï.
Mario Fuinasoli, conseilHer de légation
à Madrid, envoyé extraordinaire et mi.
nistre plénipotentiaire de la Confédé-
ration à Mexico.

Le chargé d'affaires permanent de la
Confédération à Helsinki, M. Fritz
Heeg. conseiller de légation, est rappelé
à Berne où il assumera les fonction» de
suppléant du chef des affaires adminis-
tratives.

D'autre part, le Conseil fédéral a dé-
cidé de se faire représenter par M. René
Naville. chargé d'affaires à Panama,
aux cérémonies qni marqueront la prise
de pouvoir» par le nouveau président de
la république de Panama.

Jg^f/^Bi a Jen-*__ époux, Jeunes pères,
sp ' > S assu-,e*--vous snr la vie à la

il 1̂  CaIae tantona,e
IH P/ d'*"*"'-»"'-* populaire

•fc ĵffi NEUCHATEL, rua du Môle S

LOTERI E
Société du Tir de campagne

de Brot-Dessous
LISTE DE TIRAGE

Lots Billets Lots Billets Lots Billets Lots Billets Lots Billets Lots Billets Lots Billets
"1 * 426 43 '2386 86 966 129 726 172 245- 21- 1866 268 2746
2 2566 44 1986 87 1406 130 886 173 6 216 376 269 2086
3 2416 45 2666 88 546 131 2926 174 2986 217, 56 260 2896
4 2396 46 1676 89 1106 132 2026 176 2826 218 2716 261 266
B 686 47 876 90 2326 133 2886 176 606 219 2426 262 456
fi 1626 48 166 91 2616 134 1456 177 226 220 2246 263 2876
¦7 1766 49 1466 92 666 136 1446 178 2908 221 416 264 1216
n 986 50 196 93 2186 136 1946 179 586 222 1366 265 1776
Q 51fi 51 1246 94 1836 137 1206 180 1526 223 1376 266 2966
10 1056 52 2726 95 2096 138 306 181 396 224. 1226 267 706
_ ? 1R?R 53 1556 96 2096 139 2736 182 1066 225 1086 268 816
_o TlfiS 64 2446 97 1326 140 2686 183 2406 226 906 269 2506
1 _ 206 55 2756 98 1936 141 956 184 1916 227 1506 270 2636
Ta 50*_fi 56 1876 99 2820 142 976 18S 2276 228 1796 271 716
. _ ?m« m 1076 100 1726 143 916 186 1926 229 796 272 2658
Ifi M78 68 1566 101 976 144 2356 187 1606 230 316 273 2526
_ _ UR 59 646 102 1506 145 246 188 936 231 2796 274 786
M ii?fi 60 1348 103 1286 146 2366 189 336 232 1716 275 1826
i_ .nnfi 61 1358 104 1426 147 1126 190 676 233 856 276 756
In .„Sn 62 2956 105 866 148 2106 191 656 234 1296 277 406
o? S 63 2816 106 566 149 1386 192 386 235 106 278 2806
l\ 2?.« 64 1656 107 1276 150 1806 193 476 236 286 279 526
2o Î5» 6_ 366 108 26 151 1476 194 2706 237 2786 280 2046
11 Jkiî 66 1186 109 1586 152 1696 195 1546 238 346 281 2306
l\ S 67 86 HO 2696 153 2016 196 496 239 2436 282 766
o« ?«« 68 1176 Hl 1516 154 176 197 996 240 1886 283 2866
26 ll 3.î 69 46 112 2136 155 2256 108 1046 241 116 284 2676
27 1!S .0 276 113 i486 156 436 199 2576 242 2216 285 88
28 2686 '" 114 236 157 1966 200 2768 243 2776 286 1666
29 2546 " 4M m 2496 158 1396 201 1686 244 2936 287 896
30 96 7_ 2486 116 36 159 926 202 176 245 1746 288 1856
31 15fl 74 2316 117 1306 160 2166 203 1906 246 696 289 1196
32 946 mfl U8 1756 1R1 205g 204 1016 247. 2196 290 506
33 252 76 486 119 2476 162 1006 205 636 248 2116 291 776
34 1636 ' 2fi46 120 2206 163 2296 2Q6 1616 249 1956 292 2146
35 1490 ,,,. ial 146 1B4 1646 207 2466 250 846 293 1316
36 296 79 1906 122 736 165 558 208 2266 251 1236 294 186
37 1706 m 2<wv, 123 H46 166 1266 209 2948 252 826 295 696
38 1036 8, g,lfl 124 1096 167 2336 210 1676 253 2126 296 8B6
39 2626 m 6_16 125 2346 168 836 211 2856 254 2B46 297 1138
40 1436 C3 J416 126 636 169 12B6 212 16 256 2066 298 576
41 2596 fl4 Jfidfl 127 746 170 1026 213 1896 256 1786 299 2176
42 2226 85 2536 128 2156 171 2916 214 136 257 626 300 806

Les lots peuvent être retirés dès 18 heures, à l'hôtel de la Couronne,
Brot-Dessous.

A vendre deux

V É L O S
(homme et dame). —
S'adresser : A. Fasnacht,
faubourg du Lac 35, après
18 heures.

A vendre quelques

vélos
légèrement usagés

Au magasin

M. BORNAND
POTEAUX 4

BATEAU
à vendre, en très bon état,
avec voile et moteur « Ar-
chlmède » 314 CV.

Adresser offres écrites _
B. M. 510 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre une

CHARRUE
« AUamand  », comme
neuve. Auguste Nieder-
hauser, Ohaumont.

Amateurs
de beaux chats

de luxe
Qui s'intéresserait à su-

perbe chatte de race avec
pedigree ?

«Je suis une gentille
persane bleue

très douce et affectueuse,
âgée de 18 mois. Je cher-
che une' maison où Je se-
rai bien traitée et où Je
pourrai sortir». Prix inté-
ressant à convenir. Offres
sous chiffres Uc 24771 V,
h PubUcltas, Bienne.

A vendre

vélo d'homme
110 fr. Tél. 5 13 41.

!_--i__!__J>*'< , 
 ̂

___ " _'___'__5B_-__-

VIOLONS NEUFS

à 

ET ANCIENS

Violoncelles

Réparations

Tél. 5 17 41

Maurice Dessoulavy
MAITRE LUTHIER

20, rue du Coq-d'Inde 20

Il =¦

K^__f.wii£iPiy_i__S§i I 11 -¥ Samedi 11 septembre : JÊS

î p̂̂ j^̂ P r \ W Journe'e l- 'ouvertt j re et J 0L,rnee de la presse JEJf§g_̂ 7'<_f^&___l_Sl (LU \ \W 9"18 h - °uverture des halles d'exposition __^_WSS
|v»îBÊ_«ï__S_(_B l l l  I Rf 9"20 h ' °uverture de3 halles de dégusta- «Kpfri|
Me I ^JL** m.f r tion . W H
Ïfeâ-**_Ŝ F^^^BB If mtW 

9-18 
h. Pavillon de l'électronique. Entrée ^B£"|KiSMT ^*H *̂JL^___f spéciale 75 c. Enfants 50 c. plus taxe. W2

vm ^B 
IF \W 10-17 h. 30 Cinéma Ovomaltine (salle No 

^BH
ŴÊ m II AW !)• Entrée libre. ^H1

mm _̂m_ \\W 10 **• 30 Séance de l'Association de la J9
H x#B_k ^B H* presse étrangère (Presbytère salle 2). Âsi

tFW ^_ Xl |_^̂  MW 11-18 h. Marché-concours d'aviculture et m Ê̂-'Ĵ

I «  ̂lllll! i 11 _ H V  11 h. Relais du Tourisme : Réception de ^m$.zJi
___[ __§£)¦ _____^É___r im. 12 h. 30 Petit restaurant: déjeuner officiel ^¦jSV,J*JIn S_ Ŵ  Â \___ offert aux représentants de la presse. ^ft&yi
ÏB» \ > Wr MH, 15 h. Entrée principale: Réception des in- ^BP3g'%^ " '-̂ .̂ JzS  ̂ J| K vîtes ù la Jou rnée d'ouverture. Départ ^B-1g_l|̂  _I_BUB_V, du cortése officiel , conduit de la « Ly- ^H
___________ j f^" 'm. re * c*e Vevey. _ga
B^9|̂  ̂ JTAVU% 17 h. Grand restaurant: Cérémonie d'où- j _ Ws ~-\
f» 1*-** _______________ ¦*¦*¦**' •*"¦ IA verture du 29me Comptoir Suisse. Mu- J_E_ t-"A
_F:T^_8è '_ f̂5|'' :%_i_Bt V_k.V ______ sique d'honneur : la « Lyre » de Vevey. _&&, ' ;' ;.-«
_l>'_Bft_Sl__Et__ ^fc ^____^«__B__ Discours de M. E. Faiilettaz , directeur A__\tf i
^i^S^SIi^fâ-5î __B__________^_______BÏSfc 

général 

du 

Comptoir 

Suisse. 

€Bv" i
K._i__ -̂7r̂ _̂_^?_̂ !H_r____3_R____, Discours dc M. Pierre Graber , conseil- ^B  ̂ 4
t**-! ^i-^SByv-itH 9 Wk ,er '¦"tloiial , syndic de Lausanne. ^B."
p ..* ^^^"j^ ŝ isàî rÇfpSslH  ̂

18 h. Grand restaurant: La 
« Lyre » 

de 
^H_W

«ST '-""-)r *0_ ' '-jferiffy ¥w_r"'*̂ ___P__i Vevey. ^&kà

r '

Fiancés !
faites une bonne, a f f a ire

en: achetant votre

L I T E R I E
chez

f̂c> TAPISSIER
CHAVANNES 12

NEUCHATEL

literies complètes, soit :
2 sommiers
2 trois-coins
2 matelas
2 oreillers
2 traversins
2 duvets

pour Fr.

840.- 1170.- 1390.-



• .«HfcSte a

J^R '  ̂ _» "̂ " ' HSucJÏ'

¦JB*-^y ?MA'» ^
~ î ? .. . «"t* **¦ jB__il

__uV^^" BC^*E______\_TT gt&PB fW_T*lt_? *_ — ' — - _____________¦ H

Et revoilà "— ' 
^̂ 8̂f

rfw meilleur Pe rsil 
~~^^ Ĵ E^

Bonne nouvelle pour toutes les ménagères Jf iV. *̂ Sw
non encore informées ! Rien qu 'à voir la belle Jf |K-* f_ -
poudre blanche, on sait que Persil W S W-
contient de nouveau des huiles d'avant-guerre f p Wk
du meilleur choix. Lors de vos achats, W W\
exigez la marque du Persil (XJ r m "
imprimée sur l'un des petits côtés du paquet. V

*
l-l̂ ^ïi *** Pffl

Auj ourd 'hui p lus que jamais H H B BU I H
i j  la bonne lessive . 7

Autocars Fischer Frères
Marin • Neuchâtel

~~
"T\ LE CHASSEROHO septembre

x» Q ctn Départ :
Tr. 8.50 13 h., place de la Poste

' 
vŒSSLi CHASSERAI.
_ _ __  Départ :
* r. '•so 13 h. 30, place de la ' Poste

Samed! LES BRENETS
11 septembre (SaU--_U-D0U_S)
Fr. 6.50 Départ :

13 Ta. 30, place de la Poste

Dimanche G__ÏMSËÎ_^
ia «p***» FURKA-SUSTEN
Fr. 31.50 Départ :

S h., place de la Poste

MONTBÉLIARD-
Dimanche BELFORT-

12 septembre MULHOUSE-LE
Fr. 23.- piCHOUX-DELLE

Départ :
6 h. 15, place de la Poste

BARRAGE
Dlmancbe DE ROSSEHS

12 septembre \_M (fe f cuy èï QFr. i4_ Gruyère
Départ :

8 h., place de la Poste

Renseignements et inscriptions :

DELNON-SPORTS
Epancheurs. Neuchâtel, tél. 5 25 57

ou
FISCHER FRÈRES, MARIN

téL 7 55 21

Pour fillettes et garçons l
avantageux

Richelieu brun , 27-29 Fr. 14.80
Richelieu brun, 30-35 Fr. 16.80 y
Richelieu noir , 27-29 Fr. 14.80
Richelieu noir. 30-35 Fr. 16.80 j
Richelieu semelles crêpe

27-29 Fr. 23.80 et Fr. 26.80
30-35 Fr. 27.80 et Fr. 29.80 H

Kll"H New»! 1

Par suite de cessation de commerce

j'offre à vendre ma fabrication
de porte-échappements à ancre
soit une transmission avec moteur électrique
et toutes fournitures ; ébauches de petites
pendulettes et de montres 19 lignes à finir,
ainsi que toutes autres fournitures, laiton , etc.

Par la même occasion, un poste de radio
avec haut-parleur, ainsi qu'un cuveau à les-
sive. — Adresser offres écrites à F. C. 502
au bureau de la Feuille d'avis.A DÉCOUPER

COMPTOIR SUISSE ¦ Halle XV
au STAND

__ __ .̂ _!_&-R_S2#
<œ?Hihac£e du j l / l t ù m ap e ,

contre remise de cette annonce, vous recevrez GRATUITEMENT une pochette-
échantillon « RICO », suffisante pour DEUX USAGES, accompagnée

d'un magnifique insigne

« GARDEZ LE SOURIRE !»
Chaque insigne sera numéroté et fera l'objet d'un tirage au sort par devant

notaire, le 30 octobre 1948. A titre de propagande,

les 20 premiers numéros sortis recevront chacun 20 paquets de « RICO »

les 30 numéros suivants recevront chacun 10 paquets de « RICO »

les 60 numéros suivants recevront chacun 5 paquets de « RICO »

contre envoi des insignes numérotés correspondants, dans un délai de 15 jours
après le tirage.

La liste des numéros sortis paraîtra dans la « Feuille d'avis de Lausanne »
du lundi 8 novembre 1948.

.. Plusvit »
/^_____f"^ \_ £f __ \̂ 

la 
ïasserole meïveilleuse

H-lf ^ VE-̂ -XTAJ} économise 40 % de gaz ou
t*S__W_. ^!_-___l___- d'électricité , cuit les pommes
\K§̂ 5̂ ^*̂ 3l5Sfch^_ de terre en 5 minutes, la chou-

Vs 
^̂  ̂**"" 118'- 128.-

net comptant

Baillod S;

MAGNIFIQUE CHOIX
Studios - Salons
Bergères
Fauteuils isolés

Faubourg du Lac 1 NEUCHATEL
Tél. 5 26 46

Voyez notre vitrine
*

Maux d'estomac

• 

Si vous avez l'estomac sensible,
prenez de la magnésie bismurée
après chaque repas . Vous évi-
terez les brûlures, angoisses, tous
ces troubles désagréables et plus
graves qiTon ne suppose. En

^B WKr* poudre et en tablettes Fr. 1.95 et
^^_B__^P***̂  3.65, Icha compris.

soulage rapidement

ĝ PROMENflDESK>^

LES BELLES EXCURSIONS I
DU GARAGE PATTHEY

- s-X-re Macolin - Tour i
pnx : du lac de Bienne

1 Fr. 7.50 Départ : 14 heures

Voyage accompagné par guide
Inscriptions et renseignements

Garage Patthey & Fils, Manège 1

(

TÉLÉPHONE 5 30 16
DÉPARTS PLACE DE LA POSTE

.^./i.wm%âamf ^ \̂ §Lm0^^ i^_y
x1 [ r  a>t«M"*,B̂ ^

â\ym *x,ïM

Courses au Comptoir
de Lausanne

DIMANCHE 12 SEPTEMBRE 1948
MERCREDI 15 SEPTEMBRE 1948
MARDI 21 SEPTEMBRE 1948

Prix : Fr. 10.—
Départ du Val-de-Ruz

INSCRIPTIONS :

GARAGE

Schweingruber & Walter
LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE

Téléphone 7 21 15

*3 flepuis Fr. 225.— jjgj^

|< ê̂a___t|
|H 1 RUELLE DUBLÊ NEUCHATEL j||

C_1ESTINS (Ŝ  ̂ NUTRITION
HÔPITA L EE?? FOIE

GRANDE 6RIUE NMKr, ESTOMAC

Oublié...
vous ne devez pas. de
faire remplir un casier de
votre cave avec quelques
bouteilles de notre Neu-
châtel blanc Centenaire
ou Grappe d'Or 1947. Un
vin de cette qualité ne se
reverra peut-être plus...

Pr. Meler-Ch_rles S. A..
la Coudre, tél. 5 46 44.

«¦effr , _^____ I______P^^_ M < _ Ip*? _̂Pr __ l ff*T ( ]  VII l__J

K INSTALLATIONSpiUHiMIil

A vendre, par parti-
culier,

«Hillman » 7 CV.
modèle 1948 (4000 ki-
lomètres), freins hy-
drauliques, quatre vi-
tesses au volant et
housses en raphia. —
Offres sous chiffres
P. 5666 N., à Publici-
tas, Neuchâtel.

A/ivor
GARAGE HIRONDELLE
Occasions
à vendre :

« CHRYSLER NEW-YORK », 27 CV, modèle
1947.

«HILLMAN », 7 CV, modèle 1948.
Deux «TOPOLINO », modèle 1947.
« WOLSELEY », 6 CV, modèle 1947.
«ADLER », 9 CV, traction avant.
Deux « SIMCA », 6 CV, modèle 1948 et modèle

1947.
« ROCKNE», 15 CV (Studebacker), modèle

1934.
Camionnette « FORD », 11 CV, moteur neuf.

Tous ces modèles peuvent être vus
et essayés au

GARAGE HIRONDELLE
QUAI CHAMP-BOUGIN 34 . TÉL. 5 31 90

Prix à discuter

Vous vous régalerez
_it_ _ _ _  r est épatant 1

Vous direz c es» _ .
C0mm8nde

______________ _M_»

^-ES*-*******2
^^^

L Echantillon contre 80 et. en timbres- poste

A vendre

superbe cabriolet «Ford»,
12 CV, carrosserie, vis « Worb-
laufen », radio, chauffage.

Pour tous renseignements,
s'adresser par téléphone : (038) 7 55 45.

SITUATION INDÉPENDANTE
Gain accessoire

par reprise d'une petite industrie
Conviendrait tout spécialement

à fils de paysan, marchand de bois,
charretier, artisan.

Offres sous chiffres P. 5740 N.,
â Publicitas, Neuchâtel. .

A REMETTRE

Boulangerie - Pâtisserie - Tea-Room
Situation commerciale de tout premier ordre
dans ville des bords du Léman. Machines et
matériel modernes en parfait été. Long bail .
S'adresser : Etude A. Michaud , notariat -
gérances, NYON.

Vitrages en fer
A vendre, d'occasion , châssis en fer avec par-
ties ouvrantes pour fenêtres ou plafond vitré,

peut être divisé pour fenêtres de couches.
Grandeur : 3 X 240/175 cm.

3 X 320/175 cm.
Division des fers : 40/87,5 cm.

OharlAC Rft!h serrur*er* Ecluse 74UliarieS IlWU * Téléphone 5 30 84

I BAUX A LOYER
à l'imprimerie de ce journal



Voyageurs
démonstrateurs

ayant carte rose, visitant
restaurants, calés, hôtels,
pourraient s'adjoindre ar-
ticle de ler ordre et de
vente très facile , laissant
gros %. — Adresser offres
écrites à C. B. 509 au bu-
reau de la Peullle d'avis.
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Vins rouges 
courants

do bonne qualité -
le litre Fr.

Montagne supérieur
1.35

Montagn e extra " 1.60
Rosé supérieur 2.—
Rosé Estrainadmir 2.10
verre à rendre 

y compris ica et
timbres-escompte 5%

Rabais
supplémentaires

depuis 20 litres. 

Zimmermann S.A.

MESDAMES !
Vos teintures et décolo-

rations
chez le spécialiste:

SALON DE COIFFURE
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La vo i ture  la plus impress ionnante  de l'année I

Distributeur officiel :

GRAND GARAGE ROBERT
Faubourg du Lac 31, Neuchâtel

Ecole Jaques-Dalcroze
Direction : Nelly Schinz

Tél. 515 20

CO URS
pour adultes et enf ants

Rythmique - Solfè ge
Chansons et rondes

; -lll

Inscriptions f;t reprise des cours
dès lundi 13 septembre, à 15 heures,

CERCLE DE L'UNION, faubourg du Crêt 10.

LEÇONS DE FRANÇAIS
Cours pour étrangers

Grammaire - Composition - Littérature
Orthographe - LEÇONS DE LATIN

Mademoiselle M. PERREGAUX
Professeur diplômé — Faubourg de l'Hôpital 17

I 

L ' ECOLE S BENEDICT 1
c'est l'enseignement vivant des langues Kg
vivantes et des branches commerciales. RM
Par elle, vous sont ouvertes les portes K1?,!

du succès. «ES

Reprise des ES
COURS DU SOIR ¦ 

:
à partir du lundi 27 septembre t/ 'i

— Nombre d'élèves limité par classe. j g>a
— Un seul soir par semaine et par p;;§]

branche. B_3
— Trols degrés par branche. U4
— Préparation possible à des examens, psi

Les engagements sont conclus pour une gss
durée de un, deux ou trols trimestres WM
A partir du 15 septembre et Jusqu 'au r>--S
ler octobre le secrétariat est également f

;Ç
ouvert en dehors des heures de bureau lëg
de 18 _ 19 heures et de 20 à, 21 heures, Kg*

le samedi excepté. i"-- "¦?

Terreaux 7 Téléphone 5 29 Hl tff l

COMPAGNIE DES TRANSPORTS DU VAL-DE-RUZ

COMPAGNIE DES TRANSPORTS DE NEUCHATEL
Avis aux usagers

du tramways ligne 4 et
de l'autobus Valangin-Cernier
A partir du ler octobre 1948, le prix du billet direct
Neuchàtel-Cernler retour et vice versa , qui n'avait
pas encore été augmenté, est porté de Fr. 2.40 à

Fr. 2.75. demi-billet de Fr. 1.20 à Fr. 1.40

MAZOUT
Pour éviter les pannes à vos brûleurs,
nettoyez vos citernes. Adressez-vous à
la maison spécialisée pour ce genre de
travail.

«CONSTRUCTION SIMOX »
SIMONET FRÈRES
Parcs 12 - NEUCHATEL - Tél. 5 4922

Rentrée des classes
Pensez à faire vérifier

la vue de vos enf ants

Qe75*̂ # ŷà >-*i.omminot
Vv x̂ft/ NEUCHATEL

*̂* §̂"ç*f\5 î*-*''̂
 DUf Df fHÔPltAll»

SYDLER
à Auvernier

distillera les cerises
région Vignoble

Le camion passe à domicile,
se munir des autorisations.

UUUpUli à détacher et à adresser au plus tôt

Nom : 

Rue : 

Localité : Quantité : 

—— '—- ¦*. 
- - -' ¦ - _ _ . . . . .  i i . 

B __,\j _ _ _ _ ___ ,

POUR VOS CONSERVES

Beaux pruneaux du pays
le kg. Fr. ~.40

î  tr_. i lu; m\mW\___% *» *— *«- *-•»* **  ̂* _______ _^ - — — ¦ . .. _. __.i_. r_fc. .

Pour votre cure de raisin

«Chasselas» doux d'Italie
le kg. Fr. 1.10 MIGROS

rue de l'Hôpital, Neuchâtel

VACANCES
pour bien-portants et con-
valescents vous sont of-
fertes dans

l'Oberland bernois
chez Mme Schertenlelb,
Gstelgwiler près d'Inter-
laken. Prix modéré. Cui-
sine à disposition .

I Une cuisinière électrique de ménage? |

i de choisir \*f àYy ï ï i M î \  I
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f'*| à cela s'aj outent les excellents ustensiles de cuisson en 71

Il aluminium mViCCttCêi. Les appareils mJtutmtU, J *.
; 
J source d'économie et de satisfaction m

7  ̂ 40 ans de recherches et 
d'expériences sont garants de la =7

Ey Ne demandez à votre fournisseur ! |

 ̂
que les fameux appareils _ _ r____ft>__ 7|

a|| Sans être plus chers, ils sont meilleurs! P|

@ - f̂fima SA S C H W A N D E N  Gl. ||
É_S i_ o HSU _?
H BÉÉHI BB________ HS2JflBIÉMil**ilÛa**""i

Ne manquez pas de visiter le stand SKerma
dans la halle I au Comptoir Suisse à Lausanne

/ Fn \Vous aurez du p laisir à embellir votre
foyer  et à Noël vos cadeaux seront
appréciés si vous prenez le cours de

peinture sur porcelaine
Pour répondre à de nombreuses

demandes

SUZY CHABLOZ
organise un nouveau cours

Début : 16 septembre , f i n  : 18 novembre
Chaque jeudi de 20 h. à 22 h. 30

PRIX DU COURS : Fr. 35.—
Exposition permanente. Leçons privées

Cuisson chaque mercredi
PLACE PIAGET 7 TÉL. 5 16 03V /

I CC I AII ISHEC 5ont indispensables
tti» k H l_ U UEO Vous les apprendrez

9 

en suivant un cours de : secrétaire ou de
comptable correspondant , de quatre ou
six mois (diplôme). Prolongation sans
augmentation de prix . Prospectus, réfé-
rences. Ecoles Tamé, Concert 6. Neuchâ-
tel . Lucerne, Zurich. Bellinzone , Cours de
vacances.



Les obsèques du président Bénès
se sont déroulées solennellement

hier après-midi à Prague
Le président du conseil tchécoslovaque en prof ita pour f aire

l'éloge de la démocratie popul aire !
PRAGUE, 8 (A.F.P.). — Toutes les

autorités officielles du pays et le corps
diplomatique au complet ont assisté à la
brève cérémonie qui s'est dérouilée au
Panthéon de Prague et au cours de la-
quelle M. Zapotocky, présiden t du oon.
»ell , a pononcé l'éloge funèbre du prési-
dent Bénès. Mme Bénès, M. Vojta Bé-
nès, frère du président, ses neveu et
nièce étaient présents, ainsi que M.
Gottwald, présiden t de la Bépublique,
an pied du catafalque. Huit généraux
montaient la garde dont le général Svo-
fcoda, ministre de la défense naitionale,
et le général Novak, commandant mili-
taire de Moravie.

M. Zapotocky, président du conseil
après avoir fait l'éloge du défunt, a dé-
claré notamment.  :¦ Notre nation et surtout notre popu-
lation laborieuse n'oublient pas la part
qu'a prise le président défunt & l'édifi-
cation de notre démocratie populaire.
Nous ferons en sorte aussi que ce régi-
me, & la naissance duquel le président
Bénès a contribué par la signature de
nombreux décrets et de nombreuses lois,
se fortifie et se développe. Je vous pro-
mets, Monsieur le président, au nom du
gouvernement, de la nation et surtout au
nom de la population laborieuse, que nous
nous efforcerons d'accomplir le vœu que
vous avez formulé en résignant vos fonc-
tions de président de la République, & sa-
voir que la République soit protégée con-
tre tous les malheurs, que tous vivent et
travaillent dans la concorde, l'amour et le
pardon, et que tous les citoyens respec-
tent la liberté de chacun et qu'ils en
Jouissent pour eux-mêmes.

Nous croyons, comme vous, au bon gé-
nie de notre peuple, au bel avenir de no-
tre chère République.

Monsieur le président, au nom de no-
tre population , Je vous adresse notre su-
prême et douloureux adieu . Que votre
œuvre et votre mémoire soient honorées.

Après l'audition du quatrième chant
biblique de Dvorak et d_ chant des
Hussites « Vous qui êtes les combat-
tants de Dieu et de sa loi >. le président
Gottwald a serré la main de Mme Bé-
nès «t a quitté le Panthéon.

L'assistance a alors observé quelques
minutes de silence. C'est à 17 heures
que, quittant le Panthéon, le cortège
s'achemina aux accents des marches fu-
nèbres vers Seïimovo TJusti , où le dé-
fun t doi t reposer.

Le cortège funèbre
Toutes les minutes, le caraon tonne.

Le cercueil a été placé sur une prolon-
ge d'artillerie que recouvrent les plis
du drapeau tchécoslovaque. Une foule
innombrable, qui ne cache pas son im-
mense douleur, salue une dernière fois
la dépouille mortelle de M. Bénès. EUe
jette des fl eurs quand le cercueil pas-
se. Des fem mes s'évanouissent.

Après trois heures de parcoure, le
cortège funèbre de M. Edouard Bénès
est arrivé à la place des Héros, dans le

quartier de Pankrac. M. Vacek. maire
de Prague, au nom de la capitale, a
adressé alors au président Bénès un
dernier adieu. «A l'instant, a-t-il dit,
où vous quittez pour toujours cette ville
que vous avez tant aimée, je vous re-
mercie, monsieur le président, de l'aide
que vous nous avez apportée pour l'édi-
fier et des faveurs dont vous l'avez
comblée. Le peuple de Prague ne vous
oubliera jamais. »

Après le discours du maire de Pra-
gue, les troupes à pied et à cheval et
les éléments .mosioiisés' ont défilé de-
vant le cercueil. '

L'inhumation, se déroulera vendredi,
à Szimovo Usti, dans l'intimité fami-
liale.

La police veille
PRAGUE. 8 (A.F.P.) — A l'occasion

des obsèques nationales du président
Bénès, des renforts importants de trou-
pes stationnent en divers points de la
capitale et les milices ouvrières, bras-
sard rouge et l'arme au pied , forment
une double haie de chaque côté de la
place Venceslas.

cours du 8 septemnre 1948
Acheteur Vendeur

Francs français .... —-90 1.—
Doîlsrs 3.90 3.96
Livres sterling 10.90 11.—
Francs belges 7.90 8.—
Florin* hollandais .. 77.50 79.50
Lires —.64 —.71

Conrs communiques par la Banque
cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étrangers

Les Alliés acceptent
de discuter du sort

des colonies italiennes

A la demande de Moscou

WASHINGTON. 8 (Reuter). — Le dé-
partement d'Etat a fait savoir au gou-
vernement soviétique que les Etats.
Unis étalent disposés à participer à une
conférence des ministres des affaires
étrangères sur le sort des anciennes co-
lonies Italiennes, proposition qui a été
faite par Moscou la semaine dernière.

]_es ministres (les affaires
étranger es se réuniront

demain & Paris
PARIS. 9 (A.E.P.). — La radio de

Moscou annonce que la conférence des
quatre ministres des affaires étrangères
devant s'occuper des anciennes colonies
italiennes, se réunira à Paris le 10 sep-
tembre. -
Mais Moscou devrait  revoir

ses propositions .
WASHINGTON. 9 (Reuter). — Dans

la note que le département d'Etat à' re.
mise à l'ambassadeur soviétique Pa-
nyu .hkine, Washington remarque que
les entretiens envisagés par l'U.R.S.S.
sur le sort des anciennes colonies ita-
liennes ne seraient qu'une perte de
temps. C'est pourquoi Moscou devrait
présenter de nouvelles propositions.

L'Angleterre exige la
restitution des biens saisis par

la Roumanie étatisée
LONDRES. 9 (Reuter). — La note de

protestation britannique contre les dis-
positions de la nouvelle loi roumaine
sur l'étatisation a été publiée mercredi
au Foreign Office. Elle demande, soit
la restitution des biens britanniques
saisis, soit leur indemnisation. Elle
exige aussi l'accomplissement des obli-
gations financières, y compris égale-
ment la restitution des 20 millions de
livres sterling mis en gage. La Grande-
Bretagne se réserve de protéger les
droits des sujets britanniques et cons-
tate que les compensations offertes sont
insuffisantes.

L'élaboration de la future
constitution allemande
DUSSELDORF. 8 (A.F.P.). — Un mé-

morandum sur la question de la future
constitution allemande a été adressé
par le Conseil consultatif allemand de
la zone bri tannique au Conseil parle-
mentaire de l'Allemagne occidentale
qui se réunira mercredi prochain à
Bon n en seconde séance plénière. Dans
oe mémorandum qui exprime l'opinion
de la majori té du Conseil consultatif de
la zone britannique. l'expression
«Reich*. est renrise officiellement .pour
la première fois*-' -

Le document estime en outre que la
forme de « Bundesstaat » (Etat fédéral)
telle qu'elle est représentée dans la
constitution de Weimar. reste la seule
forme de constitution valable et pos-
sible. Il se prononce contre le principe
d'un «Staatebund» (fédération d'Etat)
dont la réalisation, dit-il. aboutirait à
la balkani_ nt ion de l'Allemagne.

Une conférence
des ministres Scandinaves

des affaires étrangères
STOCKHOLM, 9 (Reuter). — Les mi-

nistres des affaires étrangères de Suè-
de, Norvège, Danemark et Islande sont
réunis actuellement à Stockholm pour
fixer la politique Scandinave commune
en prévision de la future assemblée gé.
nérale de l'O.N.U. Le problème de la
défense commune de la Scandinavie est
également étudié.

Peut-on devenir belle ?
H vous est difficile de transformer vos
traits, mais 11 est aisé de donner è. votre
visage l'éclat et le caractère qui font la
séduction. L'emploi de la crème, de la
poudre et du fard THO-RADIA transfor-
mera votre visage. Utilisez la crème de
Jour (ou la crème grasse si votre peau
est sèche), et. pour la nuit , la crème
nourrissante. Envol gratuit de la brochure
avec conseils et tableau des proportions
de la femme idéale sur demande à Parena
S. A., Service 38, Genève.

L'idée de dissolution
continue à progresser

dans l'opinion et
chez les parlementaires

LA CRISE FRANÇAISE
( SU I T E  DE Ii- P R E M I E R E  P A G E )

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Au moment où le radical Henri
Queuille , vingt fo i s  ministre sous la
troisième Republique tente de dé-
nouer la crise, l'examen objectif  de
la situation appelle  les cinq observa-
tions suivantes : .-ciai.

1. L'idée de dissolution continue
à progresser dans l'opinion et au
parlement. Sur onze journaux du ma-
tin, six envisageaient hier l 'éventua-
lité d'un appel au suffrage univer-
sel .

Au ConseU de la République , une
adresse envoyée à M. Vincent Aur iol,
signée de vingt et un noms, dont dix
M.R.P. et trois S.F.I.O., va p lus loin,
car elle suggère « la constitution !
d'un gouvernement chargé de liqui-
der les affaires courantes, de modi-
f ier  la loi électorale et de prom ou-
voir de nouvelles élections généra-
les ».

2. La procédure de dissolution di-
recte demeure cependant exclue, la
constitution ne prévoyant cette is-
sue qu'après deux crises ministériel-
les provo quées par un vote de dé-
f iance .  Or, comme M. Schuman a
été renversé sans avoir posé la ques-
tion de confiance , la perspective
d'une dissolution par les voies léga-
les n'a pas avancé d'un pas. La seu-
le possibilité demeure donc « l'auto-
dissolution a.

3. Même si cette dernière pro cé-
dure recevait l'agrément des part is'
— le coup de sonde des conseillers
de la République montre que l 'hy-
pothèse n'a pas été systématiquement
écartée — le problème gouverne-
mental devrait être rég lé , car il faut
absolument un ministère au pays
pour que soit assuré l' exercice du
pouvoir pendant la p ériode préélec-
torale.

k. Sur le cours de la crise propre-
ment dite, l'événement du jour est
l'entrée dans le jeu politique de l'in-
tergroupe gaulliste. Pour la première ,,
fo is  depuis la création de ce rassem- -
blement hors parti , ses représentants

qualifiés ont été appelés  en consul-
tation par M. Vincent Auriol. I l  y  a
là, de toute évidence, un tèmoianaqe
irréfutable de l 'influence qrandissan-
te du R.P.F. au sein de l'Assemblée.
Il semble en conséquence qu'à l 'in-
verse de ce qui s'est passé jusqu'ici ,
¦la crise ne sera pas dénouée en de-
hors et au-dessus de l'intergroupe.

5\.En ce qui concerne les possibi-
lités de solutions à la crise, toute
une série d'hypothèses sont formu-
lées. Elles vont du cabinet d'union
démocrati que (majorité socialo-com-
muniste réclamée par Maurice Tho-
rez) à la combinaison d'union na-
tionale pr éconisée par M. Pleven,
combinaison qui, en attendant les
élections générales , grouperait au-
tour d'un programme de salut pu-
blic toutes les famil le s  pol it iques de
la S.F.I.O. au P.R.L. avec , bien en-
tendu, la participation active des
gaul listes.

Telles sont les données essentiel-
les de la conjoncture. Elles situent
clairement les d i f f icul tés  auxquelles
se heurtera le successeur de M.
Schuman pour mettre sur pied sa
combinaison.

Pendant ce temps , l 'or monte et
le franc baisse. Les prix continuent
leur ascension et les grèves se mul-
tiplient

On se fatigue à répéter qu'un com-
promis n'arrangera rien et qu'il fau-
dra bien, tôt ou tard , en arriver à
solliciter l'arbitrage du suffrage uni-
versel. M.-Q. G.

Feng You Slang,
le « général chrétien »

est mort

Une figure pittoresque
de la Chine actuelle

JARIS, 8 (A.F.P.). —' Le maréchal
Feng You Siang, qui vient de trouver
la mort dans un incendie sur le navire
soviétique « Pobeda J, était une des fi-
gures les plus pittoresques de l'histoire
contemporaine de la Chine.

Né en 1882, il fut un de ces « seigneurs
de la guerre » qui . dans le chaos qui
suivit la chute de l'empire, cherchait à
se tailler un fief personnel. Appuyant
et abandonnant à tour de rôle les diffé-
rents prétendants au pouvoir suprême,
il fut de 1924 à 1926, maître de Pékin.
Il s'est converti au protestantisme et
a baptisé toutes ses troupes avec une
lane-e à incendie.

Dès que le pouvoir de Tchang Kai
Chek se fut  fermement établi , le c gêné,
rai chrétien » devint un fidèle soutien
de son régime. Mais en 1946, il recom-
mença à critiquer le régime du Kuo-
mintang. Il se rendit aux Etats-Unis.
rompit aveo le généralissime et créa
l'i Association des Chinois d'outre-mer
pour la paix et la démocratie». En jan -
vier 1948, le maréchal Feng a été exclu
du Kuwnintang et rappelé en Chine.

Les boulangers
de toute la France formulent

des revendications *
PARIS. 8 (A.F.P.) . — A l'issue de leur

assemblée générale extraordinaire, les
présidents des syndicats de la boulan-
gerie de tous les départements françajs.ainsi que de l'Union française, ont vow
à l'unanimité une résolution présentarix
les revendications suivantes : Suppres-
sion des tickets de pain , amélioration de
sa qualité par la diminution du taux de
blutage et la suppression des succéda-
nés, augmentation de la ration de pain ,
vente du pain à son prix réel.

Par ailleurs, les présidents des syndi .
cats déclarent qu 'il ne leur est plus
possible de continuer à appliquer la ré-
glementation actuelle des tickets de
pain au delà du ler octobre 1948.

Plus de 500,000 Japonais
seraient encore

prisonniers en Russie
TOKIO, 8 (Reuter) . — Un porte-parole

du G. Q. G. du générai! Mac Arthur,
commandant en chef américain au Ja-
pon a déclaré que la Russie n'avait pas
encore rempli les engagements décou-
lant de la convention qu'elle avait si-
gnée il y a 15 mois avec les autorités
militaires gouvernant le Japon et pré-
voyant que 50,000 prisonniers de guerre
japonais seraient rapatriés chaque mois
des. régions de Mandchourie placées
sous contrôle soviétique.

Toutes leR démarches entreprises dans
ce sens par l'administration militaire
sont restées jusqu 'ici infructueuses, de
sorte que plus de 500,000 prisonniers de
guerre jap onais sont encore retenus par
les Russes et astreints à des travaux dé-
gradants.

AUTOUR OU MONDE en quelques lignes
EN ITALIE, le Conseil des ministres

a prorogé de sept ans le blocus des
loyers particuliers. En même temps, les
tarifs des baux ont été augmentés de
30 à 100%. selon les revenus des loca-
taires.

EN ALLEMAGNE, les cardinaux, ar-
chevêques et évêques d'Allemagne ont
rédigé une lettre pastorale critiquant
la réforme monétaire et les inutiles
démontages d'usines épargnées par la
guerre.

EN AUTRICHE, le journal commu-
niste « Volksstimme *> annonce qu'une
grande manifestation aura lieu diman-
che si lo ministre de l'intérieur, socia-
liste, persévère dans son intention d'in-
terdire le cortège aux flambeaux des
jeunes communistes.

EN ALBANIE, un bombardier gou-
vernemental grec a lancé mardi douze
bombes sur une ville albanaise, cau-
sant plusieurs victimes et des dégâts
im porta nts.

EN YOUGOSLAVIE, les amis de Ti-
to sont qualifiés par la i Pravda » d'a-
crobates politiques ayant passé dans le
camp nationaliste. Us ne sont plus con-
sidérés, toujours selon la « Pravda »,
comme représentants de la majorité du
parti communiste.

Le conseil municipal de Berlin
proteste contre les arrestations arbitraires

opérées à l'hôtel de ville
( S D I T B  DE L A  P R E M I E R E  P A G E )

BERLIN, 8 (Reuter). — Le Conseil
municipal s'est réuni mercredi à l'Ecole
polytechnique, en secteur britannique,
en l'absence des municipaux socialo-
communistes. Le conseil a voté à l'una-
nimité une résolution protestant contre
l'arrestation d'agents de police des sec-
teurs occidentaux à la suite des mani-
festations communistes qui se sont dé-
roulées à l'hôtel de ville. Les comman-
dants alliés sont invités à faire relâ-
cher les agen ts. Leur arrestation est
une atteinte portée au droit et à l'hu-
manité.

Le leader socialiste, Franz Neumann ,
a déclaré dans cette séance que le gé-
néral Kotikov. commandant russe à
Berlin , n'avait pas tenu parole, car il
avait promis que les agents de police
des secteurs occidentaux pourraient re-
gagner l'ouest en toute liberté, de l'hô-
tel de ville où ils étaient stationnés. M.
Neumann a ajouté qu 'il était regretta-
ble que l'on ne puisse désormais avoir
confiance en le général Kotikov.

M. Friedensburg. bourgmestre ad-
joint , a déclaré : Nous vivons en une
époque qui rappelle l'époque nazie. Il
semble absolument impossible de trai-
ter aveo les Russes.

Le Conseil municipal s'est ensuite
ajourné à une date indéterminée.

Les Etats-Unis observent une
attitude ferme

déclare M. Marshall
WASHINGTON. 8 (A.F.P.) — Une

attitude ferme doit être observée de-
vant leg incidents, de Berlin, a déclaré
mercredi soir en substance le secrétaire
d'Etat Marshall.

Après avoir attribué ces Incidents à

des manœuvres inspirées par les com-
munistes de l'intérieur et de l'extérieur
de l'Allemagne. M. Marshall a ajouté,
au cours de sa conférence de presse,
qu'il espérait que ces incidents ne com-
promettraient pas les résultats de la
conférence en cours entre les gouver-
neurs mil i ta i res  alliés, mais que d'au-
tre part, ils ne favorisaient pas les con-
versations de Moscou. Il a ajouté que
celles-ci se poursuivaient cependant et
il a exprimé l'espoir qu 'elle continue,
raient à se dérouler dans des conditions
pacifiques, ce qui. a-t-il dit, n'a pas été
le cas Jusqu'à présent.

Manœuvres aériennes russes
sur Berlin

BERLIN. 8 (Reuter). — Au cours
d'une des dern ières réunions des qua-
tre gouverneurs militaires alliés, le ma-
réchal Sokolovski a déclaré, annonee-
t-on. que des manœuvres aériennes rus-
ses auront lieu au-dessus de la région
de Berlin entre le 6 et le 15 septembre.
Le maréchal Sokolovski a assuré que
ces manœuvres n'avaient aucun rap-
port avec la situation politique. Il a
prié ses collègues de n'ajouter aucune
importance & l'utilisation de l'espace
aérien voisin du corridor.

Les Anglais interdisent les
réunions publiques

BERLIN. 9 (A.F.P.) — Le gouverne-
ment militaire britannique à Berlin a
informé le bourgmestre qu'à partir d"5
vendredi, toute réunion publique sera
interdite dans la partie du secteur bri-
tannique limitrophe du secteur sovié-
tique.

Quatre avions
anglais volés !
LONDRES. 8 (A.F.P.) — Quatre ap-

pareils « Beaufighter » ont disparu de
l'aérodrome de Manchester. Ces avions
avaient été loués par une prétendue
compagnie cinématographique qui dé-
clarait en avoi r besoin pour tourner un
film de guerre.

En fait, il semble bien que cette com-
pagnie n'ait jamais existé que dans
l'imagination des audacieux voleu rs
qui , sous prétexte de tourner des scè-
nes de... vol (I) et après avoir produit
les documents officiels nécessaires pour
piloter ces appareils, ont décollé pour
une destination inconnue, vraisembla-
blement en Europe continentale.

Toutes les recherches entreprises jus-
qti'.à présent en collaboration, avec les
polices européennes sont demeurées vai-
nes.

Scotland Yard rech erche
partout», les voleurs !

LONDRES. 9 (Reuter). — Scotland
Yard a demandé aux polices eu_ opéen-
nes de participer à la recherche des
quatre bombardiers de, la R.A.F. dispa-
rus après avoir quitté l'Angleterre. On
suppose que ces appareils se sont diri-
gés sur la Palestine. Ces machines
transportent du matériel de guerre ex-
cédentaire vendu à une société qui l'a
revendu à des personnes se donnant
comme les représentants d'une société
de cinéma ayant une adresse fictive à
Londres.

Les appareils avaient de l'essence
pour parcourir 800 kilomètres.

Communiqués
IVc manquez pas d'assister

au grand feu d'artifice
de la Métropole
de l'horlogerie

On sait que la populaire Braderie
ohaux-de-fonnière avait été supprimée
cette année pour que toutes les énergies
puissent être concentrées sur la prépara-
tion du festival et du cortège. Mais le
comité de la Braderie a mis sur pied une
grande Fête de nuit qui aura Ueu le sa-
medi 11 septembre — le 18 en cas de
pluie. Une gigantesque bataille de confetti
se déroulera sur l'avenue Léopold-Robert,
tandis qu'une retraite aux flambeaux
amènera NeuchA telols et Jurassiens en fête
aux abords de la Fontaine pour assister
à un splendide feu d'artifice tel que de
mémoire d'homme on n'en vit Jamais à la
C_au_ -de-Foi__.

Les communistes
finlandais contre Tito

-•'ancien ministre
de l'intérieur d'Helsinki

en disgrâce
HELSINKI, 9 (A.F.P.) . — Le comité

central du parti communiste finlandais
a adopté une résolution dans laquelle il
condamne l'attitude du maréchal Tito
et affirme que « l'aide du Kominform
permet aux partis communistes de réali-
ser leurs grandes tâches *>.

Sur le plan intérieur , cette résolution
précise que le programme du -parti
communiste finlandais « doit être rapi-
dement corrigé et que le but à atteindre
est une Finlande socialiste ».
. M. Leino, ancien miriistre*-<l<S l'inté-
rieur , n'a pas été réélu membre du bu-
reau politique.

PARIS, 8 (A.F.P.). — Le parti com-
muniste français tiendra jeudi à 10 h. 30
(heure locale), au Vélodrome d'hiver,

une grande reunion publ ique au cours
de laquelle M. Maurice Thorez exposera
les solutions qu 'il préconise « pour don-
ner à la France un gouvernement fort,
stable et durable ».

Les communistes
vont examiner le problème

au VéV d'Hiv

Au congrès des syndicats
britanniques à Margate

., La question des
nationalisations donne lieu à

un débat anticommuniste
MARGATE, 8 (Reuter). — Mercredi ,

le congrès annuel des syndicats britan-
niques a repoussé à une grande majo-
rité une proposition tendant à engager
le gouvernement à prendre des mesures
urgentes en vue de la nationalisation
des forges et aciéries. Il y a lieu de
rappeler à ce suje t que le gouverne-
ment a déjà fait adopter une loi qui
limite, pendant la période d'activité du
gouvernement actuel, la compétence do
la Chambre des lords au sujet des pos-
sibilités de cette nationalisation. Le dé-
bat est devenu particulièrement ora-
geux quand un délégué a assuré que les
trois partisans de ces mesures étaient
membres du parti communiste.

Contre la Fédération
syndicale mondiale

d'obédience moscoutaire
M. Arthur Deakin. président de la

Fédération syndicale mondiale, a dé-
claré que la F.S.M. devenait de plus en
plus la tribune et l'instrument de la
politique russe. Pour trois délègues
non-communistes, la Fédération syndi-
cale mondiale comprend cinq représen-
tants d'Etats communistes : la propor-
tion communiste est encore plus forte
au comité lui-même.

Le congrès a repoussé ensuite, à une
écrasante majori té, une résolution du
syndicat des boulangers, appuyée par le
syndicat des ouvriers du tabac, qui de-
mande non seulement de soutenir la
F.S.M. mais d'inviter les représentants
britanniques à s'opposer à toute tenta-
tive de désunion au sein de l'organis-
me mondial.
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Paroisse
de Corcelles - Cormondrèche
Ce soir, à 20 heures, au temple

Concert spirituel
par les

Rossignols de Strasbourg
Entrée libre - Collecte pour VA.C.O.

ATTENTION
Aujourd'hui, sous la tente du camion

de Cernier, grande vente de pruneaux
pour conserves, beaucoup de raisin -
aubergines - melons et tomates.

Se recommandent: les frères Daglia.

Calé du Théâtre
NEUCHATEL

Ce soir, dès 20 h. 30
début de l'orchestre

FREDY BRUNNER
c Un nouvel ensemble dans un nouveau

décor. ».

HENRI MARTHE
COIFFEUR POUR MESSIEURS

ayant repris le salon

rue des Poteaux 6
se recommande

SERVICE TRÈS SOIGN?

P 
DERNIER JOUR

Vous entendrez

A 
l't AVE MARIA >

de Schubert
dans

1 SYMPHONIE
A INACHEVÉE
C 

PARLÉ FRANÇAIS
Un film spl endide

E 
Aujourd'hui, matinée à 15 h.,

prix réduits

OBLIGATIONS 7 sept. 8 sept.
8% OM. (UK 1908 102.76% 103.— _
8% O P.P 1938 95.90% 95.60%
8U _ Emp féd 1941 101.80% 101.80%
8 _ •_ EmP- féd 1946 97.80% 97.85%

ACTIONS
Union banques suisses 808.— 807.—
Crédit suisse 753.— 752.—
Société banque suisse 720.— 719.—
Motor Columbus S. A. 557.— 555.—
Aluminium Neuhausen 2132.— 2120.—
Nestlé 1228.- 1228.—
Sulzer 1500.— 1605.—
Hlsp am de electrlo. 450.— 440.—
Royal Dutoh 247.- 246.—

Bourse de Zurich

C O U R S  DE C L Ô T U R E -
M

Bourse de Neuchâtel
(Extrait de la cote officleUe)

ACTIONS 4 sept. s sept.
Banque nationale .. 645.— d 645.— a
Crédit fono. neuchât- 646.— d 645.— d
U Neuchâtelolse sa. g 5901.— d 5901.— d
Câbles élect Cortaillod 4980.— o 4980.— o
Ed Oubled & Cle .. 700— d 720.—
Ciment Portland .... 980.— o 980.— o
Tramways. Neuch&tel 475.— o 476.— o
Suchard Holding 8. A. 280.— d 230.— d
Btabltasem Perrenoud 515.— d 615.— d
Cle viticole Cortaillod 70.— d 50.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch&t-2H 1932 98.50 d 99.—
Etat Neuch&t SV. 1938 100.- d 100.— d
Etat Neuchftt 8V . 1942 100.25 100.25 d
VlUe Neuchftt 8Û 1987 98.— d 98.- d
VUle Neuchftt 8M 1941 100.- d 100.- d
On -de-Fonds 4% 1981 100.— d 100 — d
Tram Neuch 8 ¦_<% 1946 97.— d 97.— d
Klaus SU 1!. 1948 100 — d 100.— d
Et. Perrenoud 4% 1937 100 - d 100.— d
Suchard 8 .% .. 1941 100 2S d 100.25 d
Cl» viticole Cortaillod 65.— o 60.— o
Taux d'escompte Banque nationale 1% %

BOURSE

DERNIÈRES DÉPÊ CHES DE LA NUI T

Emissions radiophoniques
Jeudi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, réveille-
matin. 7.15, inform. 7.20. premiers propos
et concert matinal. 11 h., de Beromunster,
émlsslo ncommune. 12 15, le quart d'heure
du sportif 12.29, l'heure. 12.30, pages légè-
res de Schubert 12.45. Inform. 12.55 ft
l'occasion du Jeûne genevois. 13.15, une
page brillante de Tchaïkowslcy. 13.30, œu-
vres de Claude Debussy. 16.30, de Bero-
munster, émission commune .17.30. au
goût du Jour. 18 h., sonatine en ré majeur
de Schubert. 18.15, la quinzaine littéraire.
18.35, concerts s°us d'autres cieux, en des-
cendant la Volga. 18.55. le micro dans la
vie. 19 13, l'heure. 19 14, le programme de
la soirée. 19.15 lnform. 19.25, le miroir du
temps 19 45, rives bleues. 20 h„ feuilleton
radiophonique, Dick Barton . agent spécial.
20 15. SUence... Antenne I un radio-specta-
cles de variétés. 21.10. le pauvre petit ché-
ri tousse... !, vaudeville en un acte. 21.30,
concert par l'orchestre de chambre du stu-
dio. 22.30, inform. 22.35, parce qu'on en
parle...

BEROMCNSTER et télédiffusion : 6.50,
concert matinal . 11 h., émission commune,
sonate pour violon et orgue. 11.45 trio en
ré majeur de Beethoven. "12.16. danses peur
orchestre. 12 40 concert par le B. O. 13.15,
œuvres dm Glazounov 14.15. un quart
d'heure avec Fr. Schier. 16 30. émission
commune, musique légère. 17.15. ft la bien-
aimée lointaine, cycle de chants de Bee-
thoven. 18 h., mélodies populaires. 19.15,
pot pourri. 21 h., hôte de Zurich , le bary-
ton hollandais Léon Combé 22.05, petite1
émission pour la fin du Jour.

MADRID, 8 (A.F.P.) — Dix-neuf per-
sonnes ont péri dans lee flammes, après
que l'autoear qui les transportait se fut
écrasé dans un fossé, mercredi matin,
entre Belmonte et Madrid. Une quinzai-
ne de voyageurs purent être sauvés :
mais ils sont tous plus ou moins griè-
vement blessés.

Dix-neuf morts
dans un accident d'autocar

en Espagne

VERSAILLES, 9 (A.F.P.) — L'état de
santé des « quadruplés » de la Celle-
Saint-Cloud est très satisfaisant. Leur
poids augmente de 30 grammes par jour
environ .

Les « quadruplés » vont
très bien

CARNET DU JOUR
Cinémas

Théâtre : 20 h. 30, Le voleur fantôme.
Palace : 15 h. et 20 h . 30. Symphonie Ina-

chevée.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Gilda.
Studio : is h. et 20 h. 30. Un revenant.
Rex : 15 h. et 20 h. 30. Sailor 's Lady.



L»e -1er tir cantonal des polices neu -
châteloises s'est déroulé hier après-mi-
di au stand de la Chaux-de-Fonds, or-
ganisé par le groupement sportif de la
police cantonale.

Quarante-cinq agents et gendarmes,
répartis en quatre sections, ont parti-
cipé à cette manifestation.

La police cantonale est «ortie premiè-
re au classement par section. Douze dis-
tinctions ont étô décernées aux meil-
leurs du classement individuel.

Voici d'ailleurs les principaux résul-
tats :

CLASSEMENT INDIVIDUEL
Distinction. — 1. Paul Lebet, (G.), 161

points : 2. Paul Jeanjaquet , (G), 150 ; 3.
Walther Russbach, (G), 148 ; 4. Pierre
Weber, (G.), 147 ; 5. Willy Widmer , (C),
137 ; 6. Henri Chardonnens, (G.), 134 ;
7. André Dubied, (N.), 133 ; 8. Georges
Jaquet, (N.), 129 ; 9. WUly Blum, (G),
128 ; 10. Pierre Perret , (C), 128 ; 11. Ed-
gard Monnier, (N.), 128 ; 12. Eric Thuil-
lard, (G.), 127.

13. François Bossy, (C), 123 ; 14. An-
dré Bianchi , (G.), 123 ; 15. Marcel Baech-
ler, (G.), 123 ; 16. Maurice Sandoz, (G.),
123 ; 17. Paul Martin, (N.), 122 ; 18.
Jean Douillot, (G.), 121 ; 19. Marcel Ro-
bert. (C), 120.

CLASSEMENT DES SECTIONS
1. Police cantonale (G.), 740 points ; 2.

Chaux-de-Fonds (C), 627 ; 3. Neuchâtel
(N.), 611 ; 4. Le Locle (L.), 526.

Premier tir cantonal
des polices neuchâteloises

Au COUPS de Tannée 1947. 138 malades
sont entrés au sanatorium , dont 78 Neu-
châtelois (56 placés par les communes
et par les ligues), 52 Confédérés d'au-
tres cantons, 8 étrangers. Au ler jan-
vier 1947. 96 malades restaient au sana*.
il y a eu 141 sorties dans l'année et 93
malades restaient au ler janvier 1948.

Sur les 132 cas qui figurent à la sta-
tistique. 68 étaient des hommes (10 âgés
de 15 à 20 ans. 23 de 21 à 30. 18 de 31
à 40, 11 de 41 à 50 et 6 au-d essus de 50)
et 64 des femmes (8 âgées de 15 à 20
ans. 31 de 21 à 30. 18 de 31 à 40. 5 de 41
à 50 et 2 âgées de plus de 50 ans).

Il y a eu 113 tuberculeux pulmonai-
res. 11 autres formes de tuberculose,
5 suspects ou menacés et 3 cas non tu-
berculeux. Le résultat pour ces 132 ma-
lades a été bon dans 74 cas, assez bon
dans 22 cas, insuffisant dans 28 cas et
défavorable dans 8 cas.

Actuellement , dans le monde entier,
l'attention de tous ceux qui ont à s'oc-
cuper de tuberculeux est portée sur la
streptomycine. Quelques essais ont été
faits. On a constaté, au sanatorium
neuchâtelois comme ailleurs, que ce mé-
dicament n 'a lias eu d'action curative
dans tous les cas. Pour le moment donc,
les méthod es éprouvées, en particulier
la collapsothérapie, conservent leur
place comme avant.

Au sanatorium neuchâtelois

| Lfl VILLE I

AU JOUR UE JOUR

Comment les autres
nous voient

Les a Nouvelles littéraires », de
Paris, publient un grand article, il-
lustré d' une belle vue de Neuchâtel ,
sur le Salon romand du livre. Il  vaut
la peine de citer quelques extraits
de cet article , signé Fred. Bérence.

La ville de Neuchfttel , longtemps capi-
tale d'une principauté Indépendante, gou-
vernée par les princes français de la mai-
son de Longuevllle, ensuite par les rois de
Prusse, puis, par la grâce de Napoléon,
fief du maréchal Berthier et, enfin, can-
ton suisse, a conservé un cachet aristo-
cratique qui rappelle les petites capitales
Italiennes. M. Georges Méautis, le grand
humaniste, dont les lecteurs des « Nouvel-
les littéraires » connaissent les admirables
études sur l'âme hellénique et la peinture
grecque, a bien voulu se faire mon cicé-
rone et me montrer, avec une courtoisie
exquise, les monuments de la petite cité.

C'est dans un magnifique palais Louis
XV et ses dépendances que se trouve le
Salon romand du livre. Des meubles du
plus pur style Empire attirent mon atten-
tion. Ils furent achetés pour la réception du
maréchal Berthier. Mais Berthier ne trou-
va Jamais le temps de venir voir sa belle
principauté qui , fait unique en Europe,
ignorait la guerre depuis le moyen âge.

Le Salon romand du livre est un bilan
technique mais aussi, et surtout, un bilan
Intellectuel. Plus de six cents volumes sur
beau papier, parfois sur grands papiers,
publiés au cours des dernières années,
montrent l'activité des éditeurs suisses.
Ecrivains français, romands, belges et
étrangers voisinent fraternellement. Les
hasards de l'alphabet placent l'un près de
l'autre « Les billets de Guermantes » et
« La guerre des blindés t> du major Eddy
Bauer, « Qui est cet homme » de Pierre
Emmanuel, ft côté de « Helvetia media-
trix » (La Suisse médiatrice) de Fritz
Ernst, et le dernier volume paru de René
Lalou, « Les règles du Jeu », entre une édi-
tion illustrée de « La princesse de Clèves »
et les « Méditations » de Lamartine.

Suit une brève interview du direc-
teur du Salon du livre , l'éditeur Her-
mann Hauser.

Concert public
Un concert public sera donné ce soir

au quai Osterwald par la Musique mili-
taire, sous la direction de M. Gaston
Beuille. directeur. En voici le program-
me.

« Monument de Saint-Jacques », mar-
che de Schild ; « Zampa », ouverture de
Herold ; « Grande fantaisie sur l'opéra
de Faust » (arrangement de G. Duques-
ne) de Gounod ; « Hymne à l'amour »,
valse de Popy ; « Prélude et Allegro »,
solo pour bugles, d'Andrieur ; « Varso-
vie ». polonaise de concerts, de Turinne;
Marche militaire.

VIGNOBLE 

Légère collision
Dne camionnette française ralen tis-

sant hier soir, peu après 11 heures sur
la T>lace de la Poste, a été bousouflêe par
une voiture neuchâteloise dont les pha-
res n'ont pas résisté au choc et se sont
brisés.

CORCELLES-
CORMONDRÊCHE

Leçon sur la circulation
(c) Mardi matin , on pouvait voir à Cor-
celles les élèves de nos classes s'exer-
cer à traverser les rues et les carre-
fours principaux sous la surveillance et
d'après les instructions du sergent de
gendarmerie Troyon . aidé de deux
agents.

Cet exercice dans le terrain avait été
organisé par M. Ch. Bonny. inspecteur
des écoles et la commission scolaire.
Précéd é d' une leçon théorique sur les
règles régissant la circulation, il fut
suivi en classe, à l'aide de schémas, de
l'exposé de quelques cas particuliers,
et de la réglementation lumineuse au-
tomatique des carrefours.

CORTAILLOD
Agriculture et tour i sme

(c) Une douzaine d'autocars transpor-
tant cinq cent cinquante jeunes geus et
jeunes filles appartenant aux « Jeunes-
ses coopératives agricoles do France »
sont arrivés mardi dans notre paye.
Tandis que les jeunes filles passaient
leur première nuit en Suisse, à Berne
et dans ses environs, les jeunes gens
ont été dirigés vers différentes locali-
tés qui se font un plaisir de leur offrir
l'hospitalité. Un certain nombre ont
couché à l'Ecole d'agriculture de Cer-
nier , d'autres furent  hébergés à Colom-
bier. Anet . Chiêtres et Aarberg.

Quarante sont arrivés à Cortaillod où
dans la « grande salle » une bonne cou-
che de paille , en at tendant les soldats
du prochain cours de répétition , a été
placée pour eux. Habitants et autorités
se sont efforcés de leur rendre agréa-
bles les moments passés dans la localité .
Le Conseil communal leur a offert  l'hos-
pitalité la plus complète. Mercredi ma-
tin , après un bon déjeuner (plusieurs
de ces j eunes gens n 'avaient jamais au-
paravant bu de chocolat) ces hôtes d'un

, jo ur sont repartis pour apprendre à con-
naître les moyens de culture de notre
pays. Ils visiteront des entreprises pri-
vées et publiques.

"" Leur" voyage Un iquement réservé aux
fils et aux filles d'agriculteurs a été très
-bien organisé par la direction des So-
ciétés agricoles de France secondées en
l'occurrence par un de nos compatriotes
émigrés. M. Henri Genoud. Il durera
neuf jours, avec l ' i t inéraire : Cernier.
Fribourg, Bulle. Vevey. Morges et Ge-
nève. Les participants apparti ennent
aux départements de l'Oise. Seine et
Oise. Somme. Loire et Cher. Loiret et
Sarthe.

PESEUX
Cours de circulation

(c) Lundi , quatre agents de la police
cantonale, sous les ordres du chef de
brigade de Boudry, ont donné aux élè-
ves des classes moyennes et supérieures,
un cours de circulation.

En théorie d'abord , puis en pratique1,
ces jeunes usagers de la route ont appris
à se conformer aux lois et règlements
en vigueur, ce qui sera très utile pour
des enfa n ts obligés de traverser une
agglomération dont la rue principale
présente à certaines heures de gros dan-
gers, du fait de son étaroitesse.

Chacun se plaît à louer lis autorités
qui ont pris l'initiative d'une telle
campagne.

BOLE
Inspection du corps

des sapeurs-pompiers
(c) L'exercice annuel qui a lieu ordinaire-
rftsnit an début de l'été s'est effectué sa-
medi après-midi, par la pluie.

La première heure a été consacrée à du
travail formel, puis se déroula , au centre
du village, le traditionnel exercice prati-
que.

A llssue de celui-ci. la critique réunit la
commission du feu et les cadres du corps
des sapeurs.
LA BÉROCHE-SAINT-AUBIN

Chronique d'arrière-été
(c) Nous n'avons pas encore goûté à
l'été que déjà septembre est là . avec ses
brouillards matinaux. Grâce aux quel-
ques belles journées de la semaine der-
nière , la campagne a fait des progrès
réjouissants.

Les moissons ont pu se terminer dans
de bonnes conditions et les premiers
battages ont donné un bon rendement
en quanti té , mais pas en qualité. Les
regains, très abondants, sont à peu près
terminés ; ils ont pu se faire par le
beau temps, co qui compensera la mau-
vaise qualité des foins engrangés par
la pluie. Le travail n'avance que petit
à petit, vu les conditions atmosphéri-
ques défavorables, et déjà la récolte des
pommes de terre hâtives devient ur-
gente, car le mildiou s'est attaqué aux
tubercules et y provoque la pourriture.

En ce qui concerne la vigne, on ne
peut parler des rendements probables ,
ceux-ci variant dans de grandes pro-
portions d'un parchet à l'autre.

MARIN-ÉPAGNIER
A Bellevue

(sp) Pour renflouer ses finances, le co-
mité de notre maison de rééducation de
Marin avait organisé une vente qui a
eu lieu dimanche dernier sous la prési-
dence dévouée du Dr Camille Gret . di-
recteur des établissements de Belle-
chasse.

Un public sympathique avait bien
voulu répondre à l ' invitation du comité
et à l'effort de la directrice et de ses
pensionnaires.

MONTMIRAIL
Fête des missions

(sp) Dimanche dernier l'Eglise morave
avait convoqué les amis des missions à
sa fête annuelle des missions qui a eu
lieu, comme d'habitude , dans l'antique
et belle institution de Montmirail.

Après un culte en langues allemande
et française, les nombreux auditeurs
ont assisté à diverses réunions mis-
sionnaires où ils ont entendu , entre au-
tres orateurs, M. Baillard . président de
la mission morave. à Surinam (Guyane
hollandaise) et M. Louis Schutz rentré
de la mission du Dahomey.

Pour la circonstance les C. F. F.
avaient bien voulu arrêter spécialement
le direct du début de l'après-midi à

*> Mari m •

f VflL-DE-TRflVERS
FLEURIER

Un couvreur tombe d'un toit
(c) Mercredi matin , occupé à des répara-
tions sur le toit d'un immeuble à la rue
de l'Hôpital , un ouvrier italien , M. Jac-
ques Carminati , de Bergame, a glissé
et est tombé dans la rue. Le blessé
qui souffre de fractures à un bras et à
une jambe a été transporté à l'hôpital
après avoir reçu les soins d'un méde-
cin.

TRAVERS
Conseil général

(sp) Le Conseil général de Travers s'est
réuni mardi soir sous la présidence de M.
Charles Devenoges, président. Vingt-sept
membres étaient présents.

M. Justin Perret (rad.) a été élu tacite-
ment membre de la commission d'agricul-
ture.

Octroi de crédits. — Le Conseil commu-
nal demandait un crédit de 10,650 fr . pour
la transformation du réseau électrique au
nord de la gare et la normalisation du
courant dans ce secteur.

Cet objet ayant déjà été discuté à deux
reprises par le législatif , nos lecteurs savent
donc de quoi 11 est question .

L'arrêté accordant le crédit a été voté
avec la clause d'urgence. H prévoit com-
ment sera couverte la dépense et quelle
part des frais sera mise â la charge des
abonnés ainsi que de la commune.

L'octroi d'un second crédit au Conseil
communal était également Inscrit à l'or-
dre du Jour. Il s'agit d'une somme de 4400
francs qui a été accordée en vue de suppri-
mer des transformateurs secondaires dans
le secteur le Mont-les Emposieux. Une part
de 2000 fr. vlçndra en déduction du crédit
accordé en 1946 pour la normalisation du
courant à la Montagne nord . Cet arrêté a
aussi été muni de la clause d'urgence.

Normalisation électrique à la Montagne
nord. _ La normalisation du réseau élec-
trique à la Montagne nord a également re-
tenu à plusieurs reprises l'attention du
Conseil communal et du Conseil général.

Le Conseil communal a de nouveau éta-
bli un long rapeort sur ce sujet car le
Con=e'.l d'Etat a 'refusé de sanctionner un
arrêté du conseil du législ ati f qui obligeait
les propriétaires d'Immeubles à participer
aux frais d'installation et de couper le cou-
rant à ceux qui ne voulaient pas se sou-
mettre à cette décision .

Devant cette situation , l'exécutif a pro-
posé un nouvel arrêté disant que le cou-
rant normalisé sera distribué aux proprié-
taires ayant donné leur accord et que chez
les autres, seule la distribution du courant
lumière se fera . Enfin , ceux-ci supporteront
entièrement les frais des installations fu-
ture; de moteurs agricoles et appareils
électriques.

Ces propositions ont été ratifiées sans au-
cune opposition .

Achat d'une parcelle de forêt. — Le Con-
seil général a ensuite ratifié l'achat d'une
parcelle de forêt vendue à la commune
pour le prix de 1250 fr.. puis différentes
questions d'intérêt local ont été -posées,
auxquelles le Conseil communal a répondu
à la satisfaction des lnterpellateurs.

LES VERRIÈRES
Cinéma scolaire sonore

(c) Le cinéma scolaire sonore du Val-
de-Travers a remporté dimanche le plus
beau de ses succès aux Verrières avec
l'admirable film : « La cage aux rossi-
gnols > qu 'encadraient d'ailleurs des do-
cumentaires intéressants.

Ml E. André , l'animateur de ces spec-
tacles, a dû se sentir récompensé de la
peine qu 'il prend pour offrir à ses pu-
blics d'enfants et d'adultes des program-
mes composés avec goût. Plus de deux
cents écoliers ravis assistaient à la ma-
tinée et, le soir, la salle était comble ;
beaucoup de nos voisins des Bayards et
des Verrières-de-Joux partagèrent la
joie des Verrisans. Malgré le prix éle-
vé des films, M. André a pu verser une
somme de 111 fr. au fonds des courses
scolaires des Verrières et remettre qua-
tre volumes aux bibliothèques scolaires
des Bayards et des Verrières.

RÉGION DES LACS j
ESTAVAYER

Marasme dans la vente
des poissons

(sp) Les pêcheurs d'Estavayer se plai.
gneut de la mévente des poissons. La
semaine dernière, à plusieurs reprises,
les marchands ont été dans l'obligation
d'acheter sans pouvoir fixer les prix.
Les pêcheurs vont se réunir pour voir
ce qu'il y aurait à faire pour écouler,
sur le marché du pays, la pêche de nos
lacs.

Une jambe cassée
(sp) Un employé d'une entreprise de
transports d'Estavayer-le-Lac. M. Au-
guste Marguet, déchargeait, à la gare,
des billes de sapin d'un camion. L'une
des billes bascula et cassa la jambe de
M. Marguet. qui fut conduit à l'hôpital
après avoir reçu les soins d'un médecin.

MEYRIEZ
Les obsèques de M. Mallet

(c) Les obsèques de M. Mal! et, tombé
dans le massif de l'Ochsen, ont eu lieu
dans l'intimité du temple de Meyriez
en présence des parents et amiR venus
de France et de la population de Mey-
riez. Après un culte liturgique qui fit
impression, le corps fut placé dans la
concession de la famille auprès dé la
petite église. Sur la tombe, le général
français de Larminat rendit hommage
au disparu au nom du général de Gaul-
le.

YVERDON
Décidée, la grève

des électriciens n'a pas été
effective hier

(c) Les électriciens n 'ont pas cessé la
travail mercredi, bien que le principe
même de la grève ait été admis mardi
soir, lors de l'assemblée dont nous avons
parlé hier.

La pluie et ses effets
Après les pluies diluvienne» de ven-

dredi et samedi derniers, la Thièle est
fortement "montée et, dans les marais,
l'eau est arrivée à la hauteur du perré.
Les canaux ont également accusé le
coup et, avec le haut niveau du lac,
l'eau a de la peine à s'écouler. Enfin,
on signale que plusieurs rues secondai.
res de« quartiers ouest de la ville
étaient transformées en véritables ma-
récages.

LA NEUVEVILLE
Pour les mission .

(e) La j ournée de dimanche a été con-
sacrée à l'oeuvre missionnaire. Au culte,
embelli par des chants de Mme Colette
Wyss, en séjour à la Neuveville, le pas-
teur Gross a fait une belle allocution
sur ce texte « Va et il va ». L'après-
midi , toute la jeunesse protestante du
district, de Lignières et du Landeron,
était réunie à l'occasion de la visite de
Natala Sumbane.

Après un chant en langue africaine
exécuté par les enfants de Nods, le pas-
teur Germiquet. futur missionnaire, re-
mit un stylo à Mlle Natala Suimbane
en souvenir de sa visite.
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Renouvellement des abonnements
à la

«Feuille d'Avis de Neuchâteh
pour le

quatrième trimestre 1948
Nos abonnés recevront la semaine prochaine un bulle-
tin de versement qui leur permettra de renouveler leur fc

abonnement pour le dernier trimestre de l'année.

Renouvellement ju *iu'<afu 31 décembre

Fr. 6.70
Cet avis ne concerne pas les personnes qui ont déjà %

payé leur abonnement jusqu 'à la fin de l'année.

ADMINISTRATION
DE LA « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ».

Compte de chèque postal IV. 178s 3

Cours
de répétition
du Rgt. inf 8
Avant d'endosser le a gris-vert »,
n'oubliez pas de commander un

abonnement militaire
à la «Feuille d 'avis de Neuchâtel»
Fr. 1.50 pour la durée du cours

Compte postal IV» 178
Administration de la

< Feuille d'avis de Neuch&tel »

La grève des électriciens
vaudois

risque de s'étendre encore
Notre correspondan t de Lausanne

nous écri t  :
Désireux d'obtenir un arrangement

dans les plus brefs délaie, le Conseil
d'Etat vaudois a prié l'Office cantonal
de conciliation d'entendre le comité des
grévistes, jeudi prochain, j our où, à
Lucerne sera tenue, pour le même mo-
tif , une séance de la commission pari-
taire nationale.

Pendant ce temps, le comité vaudois
de grève se montre toujour s très agis-
sant. Après Morges. Nyon et Bolle. il
a sondé les ouvriers monteurs d'Yver-
don et ceux de la Société romande
d'électricité do Clarens-Montreux. A en
croire les meneurs, d'autres secteurs
do la branche ne resteraient pas sourds
à leurs appels.

Les inondations
sont en nette régression

en Valais
Une opération de colmatage

risquée
La situation dans la plaine du Rhô-

ne entre Charrat et Martigny s'est
beaucoup améliorée et depuis mardi les
eaux ont baissé do 50 cm. environ. On
sait qu'une entreprise a été chargée do
colmater la brèche du Rhône à Fully
et de reconstruire la digue. Cette opéra-
tion va exiger des semaines d'efforts.

D'entente avec la commune de Char-
rat, elle a décidé d'entreprendre une
opération risquée qui coûtera cher, mais
qui vaut la peine d'être tentée. II s'agit
d'aménager une douve provisoire au
moyen de racines, de gravier et de pier-
res retenus par des pieux. Des camions
amènent déjà sans discontinuer des ma.
tériaux sur place.

Cette douv e résisterait au courant
actuel du fleuve, mais céderait en cas
de nouvelle crue.

Cependant, si ces travaux provisoires
résistent on pense que vendredi la brè-
che serait colmatée et l'on sauverait
ainsi des milliers d'arbres fruitiers.

T_es dégftts sur lu route du
Simplon. — SION, 8. D'après les ren-
seignements obtenus auprès du départe-
ment des travaux publics da Valais la
route du Simplon est rouverte à la cir-
culation . Les dommages causés par les
récentes inondations sur la route inter-
nationale du Simplon s'élèvent à 50,000
francs.

I-a terre tremble en Valais.
— SION, 8. Un tremblement de terre a
été enregistré mercredi à 6 h. 15 à Sion.
La secousse a été brève, mais assez
forte. Pour le moment, on ne signale
pas de dégâts.

Fondation de l'Union mon-
diale des sciences médicales.
— GENEVE, 8. A Genève vient de se
constituer une Union mondiale des
sciences médicales, comprenant notam-
ment une Académie internationale de
médecine. L'U.M.S.M., dont le siège est
à Genève a pour but de contribuer, sur
les plans humanitaire et scientifique,
au développement des sciences médica-
les et des disciplines connexes et de
s'occuper de tout ce qui se rapporte à la
prévention des maladies et à l'art de
guérir.

Cette institution sera ouverte à tous
groupements internationaux , nationaux,
officiels ou pr ivés des sciences médica-
les, ainsi qu'aux personnes possédant
un grade universitaire d'une faculté de
médecine ou d'une faculté connexe re-
connue par l'U.M.S.M.
I. indice suisse du coût de la

vie. — BERNE, 8. L'indice suisse du
coût de la vie, catculé par l'Office fédéral
de l'industrie, des arts et métiers et du
travail, s'inscrivait à 222,7 (juin 1914
= 100) ou à 162,3 (août 1939 = 100) à
fin août 1948. La légère baisse de 0,1
pour cent qui s'est produite pendant le
mois en cause est due surtout à une
régression du prix des pommes de ter-
re, ainsi qu'à un léger recul du prix
moyen du riz, tandis que d'autre part ,
diverses localités nouvelles annonçaient
uno hausse du prix de la graisse de
noix de coco.

L'indice de la dépense d'alimentation
s'établit à 228,1 ou 173,8 (—0 ,2% ) et
l'indice du chauffage et de l'éclairage
(savon inclus) à 175.7 ou 153,3, soit donc
aux mêmes chiffres qu 'à la fin du mois
précédent. Quant à l'indice de l'habil-
lement et à celui des loyers, ils sont
repris à leurs chiffres les plus récents,
c'est-à-dire à 281,4 ou 234,5 et 181,9 ou
184.8.

Fin de session au Grand
Conseil vaudois. - LAUSANNE, 8.
Le Grand Conseil vaudois a terminé
mercredi sa session ordinaire de prin-
temps. Il a liquidé en première et
deuxièm e lectures toute une série d'ob-
jets, notamment un crédit de 190.000 fr.
pour la construction à Nyon d'une pis-
ciculture et d'un dépôt pour le dépar-
tement des travaux publies, et un cré-
dit de 173.000 fr. pour la construction
d'une-annexe à l'école polytechnique de
l'université.

Il a renvoyé à une commission une
initiative popiste demandant l'introduc-
tion d'une aide cantonale complémen-
taire à l'assurance vieillesse et survi-
vants dotée d'une somme de 2 millions
de francs. 

* Pendant le mols d'août 1948, 431 ac-
cidents de la circulation se sont produits
dans le canton de Berne. 346 personnes
ont été Cessées, dont 12 mortellement.
• Le Conseil fédéral a désigné M.

F.-T. Walhen comme chef de la déléga-
tion à la conférence mixte de l'Organisa-
tion des Nations Unies pour l'alimenta-
tion et l'agriculture et â la cbmmission
économique européenne de l'Organisation
des Nations Unies chargée de traiter des
questions agricoles européennes, qui se
tiendront à Genève du 8 au 11 septembre.

NOUVELLES
SUISSES A NE UCHA TE L ET DANS LA RÉGIO N

Au cours de la séance de clôture qui a
eu lieu hier matin à I'Aula de l'univer-
sité le congrès a émis ie vœu de voir
l'existence di» la nouvelle confédération
internationale des associations d'anciens
élèves de l'enseignement commercial su-
périeur portée à la connaissance des as-
sociations d'anciens élèves de tous les
pays et de voir les membres de ces as-
sociations utiliser au maximum les pos-
sibilités de relations mutuelles que leur
offre l'existence de cette confédération.

On a émis d'autre part le souhait
qu 'une collaboration de plus en plus
étroite soit établie entre les écoles de
commerce et les associations d'anciens
élèves en ce qui concerne l'esprit des
programmes. Les rapports de MM. Y.-M.
Goblet et L. Dovreux doiven t être por-
tés à la connaissance des pouvoirs pu-
blics et des directions d'écoles de com-
merce des divers pays, dans un but d'à.
mélioration constante do l'enseignement
commercial supérieur.

Enfin , à l'unanimité également, il a
été exprimé le désir que le département
des affaires économiques do l'O.N.U. ac-
tive l'élaboration d'un régime fiscal i_n_ %
ternational pour éviter la multiple im."
position.

Lisbonne a été choisie comme ville où »
siégera dans deux ans lé Xllme congrès.
Toutefois, tous pouvoirs ont été donnés
au bureau de la confédération pour mo-
difier ce choix, si les circonstances l'exi-
geaient.

M. Paul Richème adressa les remer-
ciements do Neuchâtel qui fut heureuse
d'abriter durant cinq jours les représen.
tants de 21 pays.

M. Paul Bamelot. de Bruxelles, fit
l'éloge de l'hospitalité neuchâteloise et
dit que tous l?s congressistes seront
heureux de revenir dans notre ville et
dans notre canton.

On se sépara non sans peine, avec
grande émotion et promesses de se re-
voir. 

Ultime séance du congrès
international

Nous venons de recevoir une aimable
lettre d'un Parisien qui . avec sa fem-
me, a passé récemment par Neuchâtel .
Il exprime le désir que le fait suivant
soit porté à la connaissance du public.

« J'avais écrit , dit-il , une carte à ma
sœur et cette carte a été perdue dans
la rue. avant d'être affranchie.  Une
Neuchâteloise. qui a gardé l'anonymat ,
ce que je regrette, a eu l'extrême obli-
geance do timbrer ma carte et de la
glisser dans une boîte , grâce à quoi
elle est bien arrivée. Je tiens à remer-
cier cette aimable personne. »

Ces visiteurs ajouten t avoir admiré
notre pays tant nour sa beauté que
pour les qualités morales de ses habi-
tants. Faisons en sorte de toujours mé-
riter ces éloges I

Amabilité et reconnaissance

Panne d'électricité
Une panne d'électricité s'est produite

sur le réseau de la ville de Neuchâtel
hier matin de 11 h. 15 à 11 h. 27.

Cette interruption de courant est due
au fait que l'alimentation par l'Electri-
cité neuchâteloise a manqué . Les me-
sures de sécurité qui s'imposaient ont
été prises immédiatement et le courant
a pu être rétabli au bout de 12 minu-
tes. La cause exacte de la perturbation
n'est pas encore connue , mais elle est
fortuite et ne provient pas d'une défec-
tuosité du réseau.

Un habitant de la Coudre a apporté
hier au poste de poflice vingt-h u it vipè.
res. dont quatre adultes et vingt-quatre
nouveau-nés, ce qui valut à ce coura-
geux chasseur de reptiles de recevoir
en prime la coquette somme de 56 fr. !

Un habile chasseur de vipères

Nous apprenons que M. Frédéric Tri-
pet, de notre ville, a passé avec plein
succès ses examens fédéraux de phar ^
macien . à Genève.

Hautes études

Tribunal de police
du Val-de-Travers

(c) Le tribunal de police du Val-de-Tra-
vers a tenu, mercredi matin, une audien-
ce, exceptionnellement au collège des
Bayards, sous la présidence de M. Philip-
pe Mayor , président, pour s'occuper de
plusieurs accidents de la circulation , dont
un fut particulièrement grave.

Tout d'abord le juge a donné connais-
sance du verdict rendu dans l'accident
survenu le 12 juillet sur la route de la
Clusette où un car français avait été re-
tenu miraculeusement au bord du préci-
pice, avec ses 38 occupants, après avoir
accroché une automobile qui le dépassait.
Seul renvoyé devant le tribunal , le con-
ducteur de l'automobile, R. G., de Genè-
ve a été entièrement libéré de la poursui-
te pénale dirigée contre lui , aucune faute
ne pouvant lui être reprochée. Les frais
ont été mis à la charge de l'Etat.

ms m r m s
Le 18 août , une motocyclette, pilotée

par M. H. et un cycliste, M. L. sont en-
trés en collision. Comme ce dernier circu-
lait sur la gauche de la route , aux
Bayards, il a écopé de 10 fr. d'amende et
de 4 fr. 50 de frais et le motocycliste, M.
H. de 12 fr. d'amende et de 4 fr. 50 de
frais parce qu'il n'a pas respecté le droit
de priorité de passage, a circulé trop à
gauche et ne possédait pas ses permis au
moment de l'accident.
Epilogue d'un grave accident

Le 12 Juin , on se souvient du grave ac-
cident qui s'est produit à la Combe Ger-
main , près des Bayards et qui fit quatre
blessés dont trois durent être transportés
à l'hôpital.

Ce jour-là, pour rendre service à deux
occupants de son automobile, P.-A. B.,
hôtelier aux Bayards, quittait cette loca-
lité pour se diriger sur les Parcs. Arrivée
à l'endroit mentionné plus haut , l'auto-
mobile vint s'écraser contre un arbre.

Plusieurs témoins ont été entendus qui,
presque tous, reconnaissent que le préve-
nu était de sang-froid et qu'il ne passe
pas pour IUI « chauffard ».

Puis, le tribunal s'est rendu sur place
pour une vision du lieu de l'accident. Cel-
le-ci a été suivie de l'audition du repré-
sentant de la partie civile pour lequel 11
ne fait pas de doute que l'automobiliste
roulait trop vite. En conséquence, il a de-mandé une condamnation pour l'apprécia-tion de laquelle 11 s'en est remis au tri-
bunal.

L'avocat de la défense a soutenu la ver-
sion selon laquelle la collision serait due
à l'éclatement d'un pneu, n a contestél'excès de vitesse. En raison des gravessuites qu'il y a à déplorer, il n'a pas ré-clamé la libération du prévenu mais uneréduction très sensible des réquisitions duministère public qui concluait en uneamende de 300 fr.

Après réplique et duplique des parties,le Jugement suivant a été rendu : la thè-se de l'éclatement du pneu avant l'acci-dent n'a pas été retenue et B. a été re-connu coupable de n'avoir pas été maître
de son véhicule, de n'avoir pas adapté savitesse aux conditions de la route et, en-fin , de lésions corporelles graves par né-gligence. Pour ces motifs. U a été con-
damné à la peine de 100 fr. d'amende,plus 86 fr. 50 de frais.

G. D.

VflL-DE-RUZ
LA CÔTIÈRE

Pour la chapelle de Vilars
(sp) Bien qu'elle n'ait pas été aussi
fréquentée qu 'on aurait pu le souhai-
ter , notre f ê te  champêtre du 1er août a
laissé un bénéfice net de 650 fr. pour
les réparations de la chapelle de Vi-
lars.

Quant à nos ballonnets, qui ne sont
pas allés jusqu'en Amérique comme oe
lui du Centenaire, quelques-uns ont at-
teint Mulhouse, le pays de Bade et Fri-
bourg-en-Brisgau.

«. ¦¦_ _.i.̂ ,cii t _:

A la fermeture du Café central , di-
manche soir à minuit, un habitant du
village, M. Bené Burga t, a été pris à
partie par un lutteur môtisan, M. Wil-
ly Gerber, et il en résulta une violente
bagarre, au cours de laquelle les deux
antagonistes reçurent maints horions ;
le Môtisan fut. de surcroît, mordu si
profondément à un doigt qu 'il dut avoir
recours aux soins d'un médecin et subit
un fi incapacité temporaire de travail.
D'autre part. d*:s dégâts furent commis
à l'intérieur du café, avant que les ba-
garreur .: aient pu être ramenés à la
raison par lo tenancier de l'établisse-
ment. Un rapport de police a été dressé
et cette affaire ira devant le tribunal.

BOVERESSE
¥ln A  I..»..*..,. 

EN PAYS FRIBOURGEOIS
Heureux contribuables !

D'après le dernier compte rendu du
Conseil d'Etat de Fribourg. il résulte
que 17 communes du canton ne payent
pas d'impôts communaux.

Observatoire de Neuchâtel. — 8 septem-
bre. Température : Moyenne : 16.1, min..
10,1, max.: 21.2. Baromètre : Moyenne :
724.7. Vent dominant : Direction : est-
nord-est, force : modérée. Etat du ciel :
clair depuis 8 h. environ.

Hauteur du baromètre réduite a zéro
(Moyenne pour Neuch&tel 719.6Ï

Niveau du lac du 7 sept., à 7 h. : 430,21
Niveau du lac du 8 sept-, à 7 h. : 430.20

Température de l'eau : 18 °

Prévisions du temps. — Beau temps.
Faible bise. Ciel serein à peu nuageux.
Hausse modérée de la température en
cours de journée. Le matin brouillard
élevé à basse al'itude sur le Plateau et
au nord du Jura.

Observations météorologiques

Le comité du district de. Neuchâtel a
parcouru hier après-midi l'est du can-
ton et constaté que dans les dix com-
munes, on s'était efforcé de laisser à
la population un durable souvenir du
Centenaire.

Plaques commém oratives. statues,
fontaines, bas-reliefs, monuments, té-
moignent souvent du goût et de l'origi-
nalité des artistes de chez nous.

Puis, à la fin d'une magnifique jour-
née, les membres du comité, déjà fort
bien accueillis à la plupart de leurs ar-
rêts, ont été reçus par la commune de
Marin à la plage de la Tène.

Ils ont tenu, ROUS la présidence de M.
Marcel Boulet, une séance au cours de
laquelle ils ont pris connaissance de
l'état des comptes, constaté un dépasse-
ment de budget de 2000 fr. environ et
décidé de rétablir l'équilibre en ven-
dant une partie du matériel fourni par
le district pour le cortège du 12 juil-
let.

Le comité du district visite
les monuments  du Centenaire


